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PRÉFACE 

Ce livre est le résultat de séjours faits à Alexandrie et à Giessen. 

Au cours de l’automne 1966, j’ai eu accès à la collection de papyrus du 

Musée gréco-romain d'Alexandrie et ai pu faire, sur place, un certain 

nombre de lectures et de vérifications, grâce à mon ami Henry Riad, 

alors directeur du Musée gréco-romain, à qui je dois aussi les photogra- 

phies indispensables. D'autre part, plusieurs brefs séjours à Giessen 

(en 1962, 1964 et 1968) m'ont permis de faire l’inventaire des papyrus 

inédits du dossier d’Apollonios le stratège et de les déchiffrer ; grâce 

à la grande amabilité de MM. Gundel et Schawe, je possède un jeu 

complet de photographies, qui ont soutenu mes efforts. 

La publication actuelle, se divise en trois grandes parties, avec une 

numérotation continue (de 1 à 61): 

A. Papyrus du Musée gréco-romain d'Alexandrie (1 à 13). Certains 

textes sont inédits ; d’autres sont améliorés par rapport à l'édition 

de Miles Swiderek et Vandoni. 

B. Kaë oikian apographai appartenant au dossier d’Apollonios le stra- 

tège (14 à 22). Après l'œuvre magistrale de M. Hombert et Cl. 

Préaux concernant le recensement en Égypte romaine, il a paru 

indiqué de faire une petite monographie sur ce sujet limité; quel- 

ques P. Bremen, publiés jadis par U. Wilcken, y sont repris. 

C. Inédits conservés à Giessen et appartenant au dossier d’Apollonios le 

stratège (23 à 61). L. Teutsch, qui s’était intéressé à trois d’entre 

eux (Kurzbericht 9, 1960, p. 18), n’a rien laissé. Pour ma part, j'ai 

utilisé quelques inédits dans la Chr. d'Ég. 37, 1962, p. 348 sqq, 

puis ai sommairement décrit l'ensemble dans le Kurzbericht 21 

(1965), après y avoir donné une liste des papyrus déjà édités (cf., 

désormais, H. Maehler, Chr. d'Ég. 41, 1966, p. 342 n. 2) (?), et signalé 

(1) Le P. Oxy. 1293 est à exclure, probablement, du dossier.  
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l'existence d’inédits ailleurs. Après vérification, il n’y a qu’une seule 
pièce du dossier à Alexandrie et je la reprends ici sous le n° 60 (1). 

En présentant ces textes, dans un ordre qui s'inspire de celui des 
P. Bremen et avec des indices qui contiendront aussi le vocabulaire 
des textes réédités, je ne me flatte pas de donner une édition définitive (2), 
mais de fournir aux papyrologues des documents dont chacun a son 
intérêt propre et dont la lecture devrait encourager, à la fois, la publi- 
cation de tous les papyrus conservés à Alexandrie et celle du Corpus 
des papyrus de l’Heptacomia. J'espère pouvoir mener ce dernier 
travail à bien et souhaite que d’autres puissent en faire bientôt autant 
pour la collection d'Alexandrie. 

Pour finir, je tiens à mentionner encore les noms de M.M. H.-G. 
Gundel, H. Riad et J. Schawe, ainsi qu’à remercier chaleureusement J. 
Bingen pour la spontanéité avec laquelle il a offert de prendre dans 
les collections de la Fondation égyptologique Reine Élisabeth un tra- 
vail qui n’était encore qu'à l’état d’ébauche quand j'y ai fait une 
unique allusion. 

(1) En annexe, on trouvera quelques descriptions et remarques sur des papyrus 
d'Alexandrie numérotés de 62-73. 

(2) Certaines lectures pourraient, éventuellement, être améliorées en replaçant 
des fragments, compte tenu des fibres du verso que le mode de conservation de la 

collection de Giessen empêche souvent de voir. D’autre part, il est difficile de ca- 

ractériser la maïn de chaque scribe et il m’a paru préférable de remettre à plus tard 
un essai qui devra nécessairement porter sur l’ensemble du dossier. 
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PAPYRUS DU MUSÉE GRÉCO-ROMAIN D'ALEXANDRIE 

1-13 

La publication récente de Mis Swiderek et Vandoni ne préten- 

dait pas épuiser l'intérêt de la collection papyrologique du Musée 

gréco-romain d'Alexandrie (1). Quatre inédits viennent s’ajouter ici 

à une nouvelle édition de textes qui m'ont paru intéressants. 

1. Déclaration de terres 

P. Alex. inv. 577 (S.-V., p. 22) Karanis 

0,05 x 0,07 m. 202-3 p. C. 

Karlô]ro T@ #ai ’AloxAnlmdôn Baou(wx@) yo(auuatet) 

"A[ooli(voitov) ‘HoaxA(eidov) [ule[ol{ôoc 

naoù Zabelvou IIrokeuaiov xai Tv Aoun(&r) 

ôn(uootar) yewg(y@r) #d(uns) Kaça(viôoc) T[.]. xAn(oovx ) 

5 [xarà] rà xelevlo]O(évta) ôxo Toû [xolatio(rov) 

[éxurloén(ov) T@v [xlvolwr ZfeBlalolrér 

[Klavôléov Aroyvfrov ämoyo(apôue0a) [rlnv 

LémBland(eioar) ue [.In.e xAnoovy( ) 

IL..I.E l-.. 

L'écriture est très cursive. 

Claudius Diognetus (1.7) est procurator Augusti de 197 à 203 p. C., au 

moins (2); Canopos, alias Asclépiadès, est basilicogrammate du 25-2-202 

(1) A. $winerex et M. VANDONI, Papyrus grecs du Musée gréco-romain d’Alexan- 

drie, Warszawa, 1964. Cf. les comptes rendus de J. Bingen (Chr. d’Ég. 41, 1966, 

p. 185-188) et J. D. Thomas (Gnomon 1966, p. 162-164). 

(2) Cf. PIR2, art, Claudius Diognetus.  
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au 29-7-204 p. C., au moins (). Deux déclarations analogues (B.G.U. 
139, de Karanis ; P. Hamb. 11, de Philadelphie) sont respectivement 
de février et mars 202 p. C., et la seconde mentionne l’ordre donné 
par Claudius Diognetus (?) ; toutes deux concernent des terres non- 
inondées, dont l’une est privée et l’autre catoecique, tandis que notre 
papyrus concerne des terres données à cultiver, au titre de l’epibole, 
à des Omudoou yewoyoi et est adressé au seul basilicogrammate. 

La fin des IL. 4 et 8 devait donner des numéros de clérouchie, pré- 
cédés sans doute de l’article au datif féminin ; il n’est pas sûr qu'ils 
aient été les mêmes et on ne peut plus les lire avec certitude (y à la 
1. 4? - Âe à la 1. 8?). La place de éxoyoapdueba (1. 7) n’est pas ha- 
bituelle dans ce genre de déclaration. 

2. Reçu de semences publiques 

P. Alex. inv. 590 (S.-V., p. 30) Karanis 
0,055 x 0,07 m. 158-9 p. C. 

outoA(éyoic) Kapaviô(oc). ëcyx(ov) moo(yoeiar) 

oneoudt(ov) xB (ëtovc) "Avtov[tvolo 

KI[atlola]ooc Toù xvolov ty xAn(oovylac) 

[..lon..a.. Kaoaviôos ôm(uootov) 

5 (doovo&r) a (Téraptor) (vororaxootür). 

La lecture de ce document très cursif, de mains peut-être différen- 
tes, n’a été possible que grâce aux reçus semblables publiés ou repris 
par E. J. Goodspeed (Papyri from Karanis, 1900) ; c’est le 135° reçu 
connu concernant les clérouchies de Karanis (sur la 13e, cf. E. J. Good- 
Spéed'R0 Cp 65) (C) 

L. 4. Au début, deux noms propres, sans doute partiellement abrégés. 
5. La dernière fraction est rendue par lo, surmonté d’un trait ho- 

rizontal. 

(1) B.G. U. 139 et S.B. 9324. 

(2) Le P. Oxy. 1113, qui est du début de 203 p. C., en fait autant. 
(3) Pour xAnoovylac, le trait est au-dessus des trois lettres transcrites (CLAE NE 

GooDsPEED, 0. c., n° 59 et planche) ; pour Onuootiov, cf. ibid., n° 44. 
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3. Demande d'artistes 

P. Alex. inv. 618 (S.-V. n° 6, p.51; pl. III) Socnopéonèse 
0,09 x 0,075 m. c. 201-2 p. C. 

’Avytoveio ’A.t|...... lo (ôexaddpyo) 
CLUO0ED or Ce 1700 

fyovuévo[v] ovrddov x@(unc) Zenve- 

raiov Nioov. [éloorÿc oùonc ap’ ÿ- 

5 [uleiw xai Oewyror mu@y meot Tic 

[deilas Téyns Tv xvolwr fur 

[änlr tÜtwy Adtoxoatépwy Zeov- 

[foolv xai ‘Aytoveivor Edoup&y 

[ZeBlaorüv #ai 1[08 ileowrérov 

10 l'éta Kaicagos xai ’lovias 

Aôuvns ZeBaotils] wrno [[o.]]l 
otloa]romaiôcwv, GEvoduer, xboue, 

Lériyloon0var naçalaptr ànû Toù 

CEE J.erov Giù ‘Ap[z]Joxpatiwvoc 

15 [......Jou aëAmräc x[ai éloynotoias 

L. 2: Peut-être : ZlaBoüros [‘Qoiwlvoc - 4-5. Lire : fut -8. Lire : Eë- 

ceB@v. - 11. Lire : wmroôc - 12. Lire : otoaroxédæ - 13. Lire : 
naoañaBetr - Traces d’une 1. 16. 

Si nous republions ce texte, à l'orthographe et la syntaxe égale- 

ment hésitantes, c’est à cause de diverses précisions qui peuvent être 

données désormais (1). 

(1) J. D. Taomas (0. c., p. 163) et D. Haceponrx et L. KoENEN (Zeitschrift für 

Papyrologie und Epigraphik 1968, I, p. 73-74) sont revenus sur ce texte. En réa- 

lité, la lettre n’émane pas d’un decurio et il n’est absolument pas question de xaga- 

Omxn à la L. 13. Par contre, j'ai adopté la lecture Oeytæv de Hagedorn-Koenen, 

préférable à celle de l’ed. prince.  
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La désignation de la famille impériale (1. 6-12) s’inspire de la ti- 

tulature officielle, mais il se trouve, dans l’état actuel de la documen- 

tation, que Geta est isooratocs seulement dans des documents de 

l'an 10 de Septime-Sévère (?), que ämrrmror n'apparaît qu’en l’an 

13 () mais que Julia Domna est wrno otoaroméôwy au moins de- 

puis l’an 8(*) L’indication concernant Geta est plus déterminante 

pour fixer la date du papyrus. 

Le sigle pour « decurio » est fait d’un chi sous lequel est un iota 

(cf, ex. gr., le sigle décrit dans le P. Strasb. 278, 1. 7) et il appartient 

à la ligne 1. Le destinataire est sans doute Antonius Antiochianus, 

décurion, en 199 p. C., de l’ala veterana Gallica, qui avait des postes 

dans l’Arsinoîïte (*). Pour des motifs qui nous échappent (5), il faut 

son autorisation ; d’où l’éxywon0fvau de la 1. 13. Quant à xaga- 

AaBeïr (même ligne), c’est le terme technique pour l’engagement d’ar- 

tistes qui viennent peut-être d’un autre nome (I. 14 : ‘Æouoxo]Aitov ?)(5) ; 

le personnage de la 1. 14 est peut-être l’impresario, dont le patronyme 

ou le titre (bien que xoovont]oÿ soit un peu long) figurait au début 

dé Ja "t5; 

S'il est certain que la demande émane d’un président, la nature 

de la o%6vooc est plus difficile à préciser. Divers rapprochements (?) 

suggèrent que, au village, la oévodoc xœunc (8) succéda à la o6vo00ç 

(1) W.0. 984, IL. 1 ; B.G. U. 484, L. 2 ; P. Strasb. 257, L. 9. 

(2) S.B. 7308, L. 1 (cf. S.B. 4284, I. 6, en l’an 16). 

(3) S.B. 8561, L. 2. Geta ne serait alors que émipavéotatocs mais il s’agit d’une 

estitution de I.G.R.R. 1113 ; en fait, tod isgwtätov prend autant de place que 

ÊTIPAVEOTÉTOV. 

(4) Cf. C.I.L. III, 6581 (J. LesquIER, L'armée romaine.., p. 148, en note) et 

P. Hamb. 39 (et comm.). 

(5) Il se peut qu'après la visite de Septime-Sévère en Égypte (199 p. C), il y 

ait eu des restrictions à la circulation intérieure. 

(6) Cf. B. Anams, Paramone, 1964, p. 181. 

(7) P. Lond. 281, 286, 335, 357 et 849 ; P. Tebt. 401, 484, 525 et 573; P. Ryl. 

125 ; B.G. U. 270 ; P. Strasb. 341 et M. VanDonI, Feste pubbliche e private nei docu- 

menti greci, n° 15, 22 et 24. 

(8) Cf. M. VanDont, 0. c., n° 15, 22 et 24 ; P. Oslo III, p. 219 ; W. L. WESTERMANN, 

JEA 18, 1932, p. 23 sq. 
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ieoéwv, peut-être lors de la disparition des privilèges des temples qui 

accompagna la réforme municipale de Septime-Sévère (1). 

4. Déclaration de bétail 

P. Alex. inv. 545 (inédit) Euhèmeria 

0,23 x 0,08 m. 29-1-140 p. C. 

(1° m.) [Edmueolalc no6B(ata) ou aty(es) Ô 
(DÉSM)P IEC Er EE oto(atny®)] "Aoou(voitov) Oeuilot(ov) xai ITo- 

(éuwvos) ueotô(æv) 

[xai ’Aotamôloow BaotÂ(ixæ) yo(auuatet) Oeuior(ov) 

meoià(oc) 

[zaoù Avzxov] To Opoeroépews 

5) [éro xouncs Eënlueolac. àâmeyo(dypauer) T@ 

[dveAmavO(dte) Etes modB(ata) ou aty(as) 0 
[ds #ai änoyo(dpouau)] eis TÔ 8veotoc 
[y (ëtoc) ‘’Avtwvivov] Kaioagoc To xvoiov 

[xai ueté£w xla émuiëæ étéqous 
10 [roéBaor &v moulu êyd 6 Aësoc. 

(3 m.) [éreyo(aydumr) xaloù ovo(atny®) xodB(ata) [olu 
[éxat|ov TEOTEQÉXOYTA a[tly(as) 

[0] évréa. (ëtovc) y ‘Avtævivov 
[Xlatoao[os toë] xvoilolv Meyeio &. 

15 (4 m.) [äxeyo(aypdunr) zaoà] Baorl(ixw) xo6Bara 

[éÉxatôv teooaodxovta aîlyes évréa Mey(eio) €. 

6° m) [ 1.[.] Bon(0ôs) één(ouôunxdc) ovupo- 
v@. 

(6° m.) [ J.du( ) Bon(bôs) ééno(bunxdc)  ov- 
(upov&). 

(Gé) Blon(Odc) één(ouôumxds) ou(upov&). 

(1) Cf. U. Wicxen, Chrest. I, 1, p. 115. Dans ce cas, il faudrait mettre au début 

du 3es. p. C. le n° 15 de M. Vandoni (— B.G. U. 1648), daté du 2es. p. C., sans autre 

précision, par l’ed. princ.  
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8 (et 

(1) Cf. aussi J. D. THomas, o. C., p. 164. 

Précédée d’un résumé (1. 1), cette déclaration est destinée au stra- 

tège et au basilicogrammate (1) (1. 2-3), auprès desquels elle fut renou- 

velée (1. 11-14 et 15-16). Trois assistants signent ensuite, pour les- 

quels les P. Lond. 309, (ct. Berichtigungsliste D p. 247), 327 et 328 

donnent d’assez bons parallèles. Pour le corps même de la déclara- 

tion, cf. surtout P. Cornell 15 (+ BL II, p. 48) et P. Philadelphie 

les renvois faits dans le commentaire). 

L. 1. Séparée des suivantes, cette ligne pourrait cependant être de 

la même main. Les traits horizontaux y sont en haut et à droite 

des chiffres (de même, 1. 6). 

2. Le nom du stratège était bref. Serait-ce Davéac (cf. P. Strasb. 

232, 1. 1-2 et B.G.U. 2067, 1. 1)? 

3. Pour le basilicogrammate, cf. P. Lugduno-Batava XIV, p. 31. 

FARdEROURC 

9-10. Pour les lacunes, cf. P. Cornell 15, 1. 17-19 et P. Phil. 8, 1 

13-14. 

11. Peut-être : xzaoa t]® ; auquel cas, il faut, à la 1. 15, ajouter 

t@ en fin de lacune, 

16. La lacune est trop courte pour cette restitution, qui s'impose 

pourtant. 

19. Dans les P. Lond. 309 et 328 paraît également un troisième 

Bon06ç ; dans le P. Lond. 328, 1. 29, il signe même é£aou0(um- 

x0ç) napà Éévou ov(upov®), mais le mot décisif est d’une lec- 

ture trop incertaine pour nous éclairer ici. 

5. Location de bétail 

D AIEL uv, 900 424 Arsinoïte 
(S:=V., p: 26 et 57; pl. IX) 22-2-215 p. C. 
0,21 X 0,145 m. 

[Aëomlio ‘Elouia 1 xai ’AnloAwl{élo vewxéoæ Toô ueyéhov 
LZaledrmôoc yevouéro otoatnyS Tic Aaurootérns nélewc 
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10 

15 

20 

25 

[rl@r *AZe£ar[ôlgéwr Bovlevtÿ rai ds yomuatiter. vacat 
[aoû luvos Ilwlicwvocs umrods Oevanéyyews ànd xume 
[ los. Boÿloudl] obdoalo]0a mapà oo]ô à mooet- 

4<0v> ë muoOwdou 
[xodBara éxalrôv déxa délo] aîyes tod]xovra eic ét Téoosoa 

no Toÿ 
[eioioyros umvlôs Dauevo0, pépov toù mavtôs xar'ëtoc Exaotor 

T@Y 

[  zooBé]royr ägyvoiov doayul@]r yuaslwv ai dnëg Enuyovÿc xa- 
[T'Ëtos àxo Toë] éveortos xy (tous) Guolws Toïs Éxarôv rodBaor 
[ leë a.[....] ‘adrror]’ xar'é[rlos dsoudrov aiy&y 

rehelov 
I 1B..[....0é]xa teoodowlr xlai Ôbocw T® eèoy- 

[uovr lémoterneid. ie. laor nôxovc Telelovs elxooi, 

AauBävortç] 

[uov luns éx[dorov äoyvoiolv Ôpéyuac [ô]éxa Ô%0o, 

ai TOY xaT'ËTOc 

[péooy änoôloow ê[r xoo0eouiauls iooue[oéor tloior dvà reroaurvou 

[ J.Tra a.[...].Toux éuavr® xaçe- 

| xémevos 
[ [Écouter arr 

[ l:cov üv[rov] xoûs Tlolr edoyh- 

Lova, 
[Tor Ôë nalvtov [ô]yTrwr moûc êuè Tôv 

[ ]zaoaddow tà modBata Tehsta 
[Gôdvata Tetuy]nxôta Tic ilolns émuueleilals 

Le xai poov- 

[tidos êar palévnrar muo[0@ola, uévortés 
[oo ] dgilo pégov uv®y Ôdo — 

[(2 m.) oJv Neilov toÿ xai ’loyvoiwvos 

[ he 
[(8 m.) (&tovs) xy Müéoxov Aonliov Zeovñoolv ’Aytwvelvou 

ITap01x(08) ueyior(ov) Boevtarx(08) 
[ueylot(ov) Teouavx(o5) ueyiot(ov) EdoeBolôs ZeBaorod Me- 

xeie xt |  
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Publiée par A. Swiderek [et M. Vandoni] (0.c., p. 57, n° 12) et ré- 

éditée partiellement dans la Chronique d'Égypte A1, 1966, p. 186-7, 

cette offre de reconduction (I. 5) de la location d’un troupeau assez 

important mentionne des conditions peu courantes que l’état du pa- 

pyrus laisse obscures. Elle appartient à un dossier dont trois pièces 

sont déjà connues (P. Lond. 851, 855 a et 848 v). Le propriétaire du 

troupeau, ancien stratège d'Alexandrie, est en février 215 p. C. néo- 

core du grand Sérapis et bouleute d'Alexandrie, sans parler d’autres 

titres non détaillés (xai dç yomuatibei). Selon le P. Lond. 851, col. 

I, en avril 216 p. C., il serait stratège d'Alexandrie, sans autre dé- 

tail, puis, en juin 218 p. C., ancien stratège d'Alexandrie et le scribe 

se contente d’ajouter le titre d’hypomnématographe de son père (col. V). 

La col. I du P. Lond. 851 est partiellement restituée, mais l’on peut 

se demander si, en 216 p. C., notre homme ne continuait pas d’être 

ancien stratège et surtout s’il n’a pas été l’objet d’une épuration lors 

de la visite de Caracalla, en automne 215 p. C., avec suppression du 

néocorat (mesure peut-être plus ou moins générale) et perte du siège 

de bouleute. 

Le locataire du troupeau paraît, dans les trois P. Lond. précités, 

avec des orthographes diverses : Arxoveic (au nominatif), Axovitos, 

Axxovirr et Kowuri (au datif), si bien que la lacune de la 1. 4 ne peut 

être comblée avec exactitude. Dans le P. Oxy. 1446, 1. 26 sqq, le nom 

est attesté du côté de Théadelphie (dans la seconde moitié du 2e s. p. C.). 

Quant à l’intermédiaire qui signe aux lL. 23-24, il préfère le nom d’Ischy- 

rion dans les P. Lond. 851, col. IV, et 848 v ; c’est un goovtioths où 

un Bon06c. 

Dans le P. Lond. 851, le gentilice Aurelius n’est pas mis régulière- 

ment mais, ici, les lignes 2 et 3 sont en retrait par rapport au reste. 

Pour les lignes 4 à 14, la lacune de gauche est d’une dizaine de let- 

tres, alors que la cassure du papyrus est verticale. A partir de la IL. 15, 

la lacune portera presque sur la moitié du texte. 

L. 5. Pap.: xoosiye (le scribe a écrit le 4 sur un 6). — Lire : wo0&- 

get. — Selon le P. Lond. 855a, le locataire pourrait être d’Apias 

(cf. aussi P. Lond. 851, col. II et V); mais cette restitution 
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12. 

13. 

14. 

15 

16. 

19° 

serait insuffisante. De toutes façons, nous sommes dans l’Ar- 
sinoîte (cf. Chr. d'Ég. 41, 1966, p. 187). 

. Lire : aîyas et téooapa. Les 112 zodBata de cette ligne ne 

sont plus que 100 à la 1. 9 ; s’agit-il d’un lapsus ou bien ne con- 

sidère-t-on que les cent brebis capables d’êxcyorf (1. 8)? 

. Dans la lacune, dwv ou éxatév. — Lire : yuAlwv. 

10. On attend des chiffres dans la lacune (ex. gr. : Gpviwr Ôéxal 

ë£). — xar'ë[tlos n’est pas tout à fait satisfaisant du point 

de vue paléographique et peut sembler superflu. — xévtww, 

au-dessus de la ligne, invite à complèter ce qui précède en ai- 

[y@v, suivi peut-être de ÿé. Le loyer pour les chèvres se com- 

poserait alors d’un certain nombre de peaux de chèvres adul- 

tes et de quatorze (1. 11) chevreaux (?) ; mais le B lisible au 

début de la 1. 11 s'oppose à toute précision. 

Dans la lacune, une indication temporelle ou un complément 

de manière. Dans le P. Lond. 851, col. VI, notre locataire 

livre, en trois fois, 18 toisons, qui font ensemble un poids de 

53 uvat(cf. plus loin, 1. 22) ; il en avait livré 5, sur l’ordre d’Ischy- 

rion, en mars 213 p. C. (P. Lond. 848 v). — Dans le dernier mot, 

le y a été ajouté au-dessus de la ligne (pour la formule, cf. Wil- 

cken, Chrest..no 268 1 18 sq. —P. Land. 306). 

Une sorte d’indemnité est prévue pour ces toisons, mais un 

dnèo tuuÿs n’est pas certain et la restitution qui suit semble 

un peu longue. 

A priori, äxogoçat]s est aussi vraisemblable que xoo0eouiœuls ; 

cf. surtout B.G.U. 1119, 1. 16 et 393, 1. 11. 

Au début, peut-être les noms des mois (cf. P. Oxy. 1207, 1. 14) ou 

la formule to aipoÿr &£ ioov (cf., p. ex., P. Lond. 306, 1. 21). — 

Jatouc? — mageyôuevos plutôt que HALEOUÉVO. 

A la fin, je n’ai pu lire le &xe Ôe led. pr. 

Après des clauses concernant certaines charges ou impôts 

et finissant peut-être sur le nom propre du locataire, vient celle 

qui concerne la restitution en fin de bail et qui devait débuter 

par xai uetà TÔv yodvov.  
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20. Sur le cheptel de fer, cf. Recherches de Papyrologie 3, p. 69 (— 

P. Strasb. 30 — Mitteis, Chrest. n° 364 — P.M. Meyer, Jur. 

Pap. n° 40 — David et van Groningen, Papyrological Primer n° 

45). — tÿc ions : restitution paléographiquement incertaine. — 

Pour la formule avec woovriôos yovÿe, cf. P. Théad. 8, 1. 22. 

22. Lire : dpetlw. 

24. Il ne reste plus de cette ligne que le trait final. 

26. In fine, une diagonale ascendante. 

6. Location de terre catoecique 

P. Alex. inv. 537 (S.-V., p. 26) Karanis 

0,055 x 0,05 m. 2e m,du 29siècle p.C- 

LZeuxolwriw Aoyyeivo xai dc 
[xenulati£r aoû Aeiov Ilaÿ- 

[osos äno] xwunl[s] Kagario(s). 

[Boÿlouu] muodwoaoda maçà oo(ë) 

5 [rà dndlozorté oo neo xw(umy) | 
[Kaoalviôa nedilolv Pevagye- 

[vfoelwc xAfoov xatowxixod 

A la fin du règne de Marc-Aurèle (B.G.U. 282, 1. 20), un Sempronius 

Longinus, Antinoïte, est propriétaire à Psenarpsenesis (cf. C. Wessely, 

Topographie des Faijum, p. 161; P. Alex. 622, p. 28); il est pro- 

bablement le destinataire de cette offre de location, d’un type banal, 

mais la restitution proposée n’est pas certaine. 

L. 2. Lire: yomuatiter. 

7. Début de contrat | 
| 

P. Alex. 515 (S.-V., p. 25) Arsinoïte 

0,065 X 0,085 m. 25-12-96 (?) p. C. 

Evovls élxalôexdron (?) Aôtoxodrogols] 

[Klaicagos Aowriavod ZeBa(oto)ô T[egua(rix)loù
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umrôs ITeoutiov évdrn xai eixddr Xoiay 

[x0] &v Keoxecodyous Tic ‘HoaxAei[ôov] 

5 [uleoéôos toù ’Aoouwvoitov vouo5. [ôuoloyet] 

lloyxlvoäs ’loyvoäroc dc rt&[r ....… ] 

[xlovra névlre oùÂÿ..].o.1œ [..... ] 

[élxo xouns K[aloavi[ôlos Ilvegleo&ti] 

ee ] ds érllr ..[.xlorta [ 

Domitien est mort le 18 septembre 96 ; peut-être faut-il quand-même 

lire évdexätov ou Ôwôexdtov à la ligne 1, et supposer une lacune moins 

grande. En tout cas, dans ce texte, la largeur des lacunes n’est ga- 

rantie qu'à une lettre près ; d’où les hésitations pour les âges, aux 

1. 6-7 et 9. 

L. 7. La restitution la plus plausible serait : moJoowne [uéow. 

8. Début de contrat 

P. Alex. inv. 465 (S.-V., p. 37) Arsinoïte ? 

0,045 x 0,07 m. 2eRS DC 

[..].xe.[..Iduucor Ietowviov ai dc yo(muariler) 

[....] Aovxontio Zabelvo innet etlnc 

[-...Javns ‘Hoxovidvnc Téounc Aov- 

[...olv duù pooytiotoù Zatopvilov 

[....Jovs xai ôc xonmarlter xlaliceir. vacat 

L. 1. Pour le premier nom, je suggèrerais un ’Ao]royoa|tléuucor 

(cf. S.B. 678, 1. 33: ‘Aoxoxoduuwy), bien que la lettre qui 

suit yo ressemble plutôt à un upsilon ou un éla. 

2. Dans la lacune, un prénom romain (ex. gr. : l'ai). Sur cette 

aile de cavalerie, cf. P.-W., art. ala, col. 1263, 1. 4 sqq et J. 

Lesquier, L'armée romaine, p. 79. 

3. Un adjectif devait occuper le début de cette ligne. Le nom 

du décurion reste incomplet.  
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9. Reçu d'octroi | 

P. Alex. inv. 589 (inédit) Arsinoïte 

0,075 x 0,045 m. 3-11-172 p. C. 

Per | | 
Eee C0 PO A | 
Nio(ov) éomu(ov) quA(axias) Za- 

oariwvr éEd(ywr) émi | 

5 xau(ñlw) éva. (ëtovc) ty 

Mägpxov AÿAnotov 

Avtovivor 

Kaicagos Toë xv(oiov) 

‘Ado €. 

L. 2. En fin de ligne, on lirait à a(éAns), mais ce qui précède ré- 

siste au déchiffrement. è 

3. Lire : éonuopvlaxiac. 

4. Abréviation par une diagonale ascendante, à laquelle est at- 

tachée une sinusoïde verticale. | 
5. Lire : évi. | 

Le scribe a omis d’inscrire ce que portait le chameau, ou bien | 

encore ce dernier ne portait rien et le scribe a employé, à | 

tort, la formule avec êxt. | 
6. Lire : Adomliov (cf. P. Lond. 1266 e, 1. 5). 

10. Reçu d'octroi | 

P. Alex. inv. 736 (inédit) Philadelphie 
0,07 x 0,05 m. os DC 

Tete(ovmrai) Où néA(nc) Diladel(qias) Tyvovs épn(uov) 
pvla(xias) Ilerauodvis EE(dyoy) Ext ë[rœ] 
Jf..l:as donoéwy Téooages Lu 
(yivovtou)] 0. (ëtovc) a!’ Dapuodde tolitn?] 
+...0..10. 5)
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L. 1. Pour l'impôt, cf. Sh. Leroy Wallace, Taxation in Egypt, 

p. 467. 

2. Début paléographiquement douteux, mais il semble que éo7- 

uopvlaxias a été écrit en deux mots (cf. le papyrus précédent). 

— éE(dywy) corrigé sur o(dywv). — Un âne suffit pour quatre 

artabes d’éoxçsor (cf. P. Grenf. II, 50 1; B.G.U. 1592); évi 

devait figurer, soit en fin de ligne, soit au début de la IL. 3. 

3. Il ne semble pas y avoir le sigle d’(dotéBac) devant téooapec. 

4. (yivovta) peut ne pas avoir figuré au début (cf., p. ex., B.G.U. 

1592, L. 3-4). — vo[saxdôr ne tiendrait pas dans la ligne, mais 

il se pourrait qu’on l’ait réparti sur deux lignes. 

5. Une formule finale, comme celle du B.G.U. 1592: ywoic 

xaoax(tñooc), ne semble pas possible paléographiquement. 

11. Reçu d'octroi 

P. Alex. inv. 499 (inédit) Socnopéonèse 

0,075 x 0,045 m. Fin du 2e ou début du 35. p. C. 

re(re)A(Gynrai) (à) méA(nc) Zox(voraiov) Nioov 

Auévos) Méup(ewcs) "How éE(dyæy) 

ê(xi) xau(ñlw) vi éo(Bov) (éoréBac) 

&E. (étovc) PB Ow0 

5 Terodôt xai ei- 

xdôu #0, yal(xodc) ç’ 

La taxe d’un chalque par artabe de vesces est minime ; elle est quatre 

fois plus forte, toujours pour le Aumr Méupewc, tant pour des vesces 

(2. Wisc. 16, en 104 p. C. ; cf. Acegyptus 1928, p. 248 et 252) que pour 

du blé (cf. P. Strasb. 250 e). Dans notre cas, il s’agit de sortie de den- 

rées, alors que c’est le contraire dans le P. Strasb. 250 e et, peut-être, 

dans le P. Wisc. 16 ; d’une manière générale, la question des tarifs 

d'octroi n’est pas encore claire, malgré L. Fiesel (Geleitszôlle im griech- 

isch-rômischen Aegypten…, Nachrichten von der Gesellschaît der 

Wissenschaften zu Güttingen, Phil.-Hist. Klasse, 1925, I, p. 57 sqq). 

Pour les reçus d'octroi indiquant la somme perçue, cf. P. Strasb. 384.  
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12. Reçu d'octroi 

Aer inve208 (5.2 D. 20) Socnopéonèse 
0,075 X 0,05 m. Fin du 2e ou début du 3 s. p. C. 

Tetel(@ynra) ÔwWà) réA(nc) Zoxvon(aiov) 

Nhoov o xai »S ITa- 

Boôs iodywy ni 

oxevopÜoar pu 

5 xañlaivac ogvoidac 

. (tous) B'' T5Br êvd- 

Te 

LE 

4 

a
 

PAIE in 50 

. Lire : eiodywv. 

. Le iota adscrit n’est pas certain. Le féminin de l'adjectif est 
inattendu. 

. Ces objets sont également importés, selon le P. Lond. 929, 
1. 30 et 50; dans cette dernière ligne, c’est même un Pabous 
qui fait le transport (cf. aussi S.B. 7819 avec un Pabous en 
l'an 24). Des xaldiva Gotoaxa sont des vases d’un bleu tur- 
quoise, fabriqués à Alexandrie (cf. GaLreN 12,866 (ed. Kühn) 
et Anh. Pal. 6,295) ; aussi le sens de corbeille donné par les 
dictionnaires à ogvois semble-t-il ne pas convenir ici, mais 
un sens voisin (cf. Etym. Magn. 486, 51 : xaAdivos xéoauoc), 
sans que toutefois l'explication du commentaire au P. Lond. 
929, 1. 30 soit confirmée par notre reçu. 

+ En début de ligne, peut-être un chiffre se rapportant aux mots 
précédents (les quantités indiquées dans le P. Lond. 929 sont 
très faibles). 

13. Reçu d'octroi 

Socnopéonèse 
0,07 x 0,06 m. Sept. 199 ou début du 3e s. p. C. 

Ti 

Zoxvoxaiov 

ehdvita dià xéA(nc) 
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eo xai y Aewvida(c) 

éE(dywv) ôvor &va 

5 layavovoxégu(ov) 

(GotdBas) Ôdo (yivortau) B. (ëtovc) n° 

OdÛ nevtexar- 

EuxOOT(n) KE. 

Dans ce reçu, rapide et mal conservé, il n’y a aucun signe d’abré- 

viation. 

L. 1. Lire: rereloymreu. 

3. Les deux dernières lettres du nom propre sont, paléographi- 

quement, douteuses. 

4. Lire : Aayavooméouov. Un âne porte normalement deux arta- 

bes de semences (cf. B.G.U. 1595 et P. Ryl. 368); les autres 

références pour cette denrée sont P. Amh. 117 ; P. Ryl. 197; 

B'GU:"882ket.P.Fay.,…p.199: 

7. nevte plutôt que xeuty (pour : méuntr). 

Les xalAdivar opvoiôes, qui sont importées dans l’Arsinoïte, se- 
lon le P. Lond. 929, le P. Alex. inv. 508 = 12 (an 2) et les S.B. 7818 à 

7820 (an 24) vont permettre une enquête chronologique. 

Le P. Lond. 929, qui mentionne des passages d'octroi ayant eu 

lieu entre le 22 Phamenoth et le 22 Pachon d’une année non précisée, 

donne quelques noms propres rares comme *Oëuc (1. 2 et 55), T4£ (1. 30) 

et Zalläc (1. 60), à côté de noms fréquents comme Mélas, Zétac et 

TTaBoôc. 

Or, "OËic se retrouve (sous la forme *ÆËç) dans le P. Grenf. II, 

50g (an 24) qui est un reçu d'octroi de Socnopéonèse (o xai »). Le 

nom de T4E revient, joint à celui de Mélac, dans le B.G.U. 61 (an 8 

de Septime-Sévère — 200 p. C.), pour un versement fait au village 

d'Héracleia, puis, en des conditions analogues, dans le B.G.U. 819 

(an 10 de Septime-Sévère). Un ZaAidç figure dans le B.G.U. 630, 

V, 21, qui, selon toute apparence, est de Socnopéonèse. Aussi devons- 

nous attribuer le P. Lond. 929 à Socnopéonèse, d'autant qu'il a, aux 

1. 30 et 50, les mentions : Tu£ voay opuoiô xalaew B et IlaBovc 1oay 

opvoudar xañaew a, et assimiler ce Pabous de la 1. 50 à celui du P.  
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Alex. inv. 508 —12. De plus, la date du P. Lond. 929 est à chercher à 
une époque où l'an 24 (P. Grenf. II, 50g) et l’an 2 (P. Alex. inv. 508 
— 12) ne sont pas trop loin l’un de l’autre; ce sera soit 184-5 et 
193-4, soit 216-7 et 218-9 p. C. 

D'autre part, les entrées, dans le P. Lond. 929, sont peu nombreuses 
(9 en tout) et peu diversifiées ; outre les opvolôec, il y a quelques ani- 
maux, de la poix et du vin. Pour cette dernière denrée, on a les men- 
tions : 

L. 5. /l6oi iod(ywv) oïvov xeodu(ua) 18, le 22 Phamenoth 
49. Mélas iod(ywv) otvov xeodu(ua) Ac, le 30 Pharmouthi. 

Or, si le nom de Melas est fréquent dans le P. Lond. 929, il est rare 
dans les reçus isolés. Cependant, selon le P. Lond. 12664, à Socno- 
péonèse, au titre du Auÿr Méupewc, on a: 
L. 2-8. Médac … eioéyæy otvov xeodua Ôexà &£, le 21 Phamenoth 

d’un an 21. 
Dans ces conditions, on est tenté de supposer que le P. Lond. 12664 
a été établi (à Socnopéonèse, tout comme le LP. Lond. 929) la veille 
du jour où débute précisément ce P. Lond. 929, qui serait donc d’un 
an 21. 

S'il en est ainsi, les mentions de opvolôec datent des années 21, 24 
et 2, et celles de T{£ d’années 8 et 10 de Septime-Sévère et 21 de Ca- 
racalla. Ti£ serait donc attesté de 199 à 213 p. C. ou bien, au cas ou 
lan 21 serait quand même celui du règne de Commode, de 180 à 202 
p. C. Dans la première hypothèse, les opvoides auraient été impor- 
tées entre 212 et 217-8 (an 2 de Macrin) ou 218-9 (an 2 d’Elagabal) 
ou 222-3 (an 2 de Sévère Alexandre) ; ce qui constitue, de toutes fa- 
çons, un laps de temps assez bref. Dans l’autre hypothèse, ce serait 
entre 180-1 (an 21 de Commode) et 193-4 (an 2 de Septime-Sévère) 
ou encore 215-6 (an 24 de Caracalla). 

Mais comme, d'autre part, certains des reçus trouvés en même temps 
que les S.B. 7818 à 7820 ont des sceaux À l'effigie de Septime-Sévère 
et datent, respectivement, des années 11 (COACS*B 1880) MESSE! 
7825) et 16 (S.B. 7822) de cet empereur, l’an 24 figurant sur les S.B. 
7818 à 7820 a toutes chances de concerner Caracalla et non point Com- 
mode (cf. U. Wilcken, Arch. PÉPAD EP M087: p:\85).   
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Si on considère les reçus d'octroi datés d’un nom d’empereur à Soc- 

nopéonèse, on constate que le plus tardif est de l’an 20 de Marc-Au- 

rèle (P. Grenf. II, 50 e), tandis que deux reçus ne mentionnant que 

des années 30 et 33 sont certainement de Commode (P. Grenf. II, 50 Rk 

et i). Tout se passe comme si, à l’avènement de Commode qui conti- 

nuait de compter les années à partir de l’avènement de Marc-Aurèle, 

les scribes avaient jugé inutile de préciser désormais le nom de l’em- 

pereur. En admettant qu'il en fut ainsi, on peut établir le tableau 

suivant, en commençant par le nombre le plus élevé d’années et en 

se limitant aux reçus de Socnopéonèse portant un nombre d’années 

qui ne soit pas inférieur à 15: 

5 Mecheir 24 Ce 'Grenj. LL 5070) Exis 

5 Thoth 24 (S.B. 7818-7820) Neilos et Pabous 
30 Pachon 23 (P. Lond. 1266 c) Thesn<o>uphis 

16 Pharmouthi 23 ( » 1266 g) Pathotes 

25 Thoth 23 (P. Amh. 117) Dion 

15 Epeiph 22 (P. Lond. 1266 a) Phanouphis 

21 Phamenoth 21 ( » 1266 d) Melas 

29 Pharmouthi 20 ( » 1266 b) P(h)anouphis 

8 Phamenoth 20 (P. Grenf. II, 50 m) Phanouphis et Leoni- 

des 

7 Epeiph 19 (P. Lond. 922 a) Sotas 

25 Payni 19 (P. Grenf. IL, 50 f 1) Stotoétis 

5 Payni 19 ( » IL 50% 2) Panouphis 

15 Phamenoth 18 (Stud. Pal. XXII, 150)  Pabous 

12 Mecheir 16 (S.B. 7822) Héraclès 

12 Mecheir 15 (P. Strasb. 250 c) Pasis 

12 Athyr 15 (S.B. 7827) Pabous 

Les reçus au nom de P(h)anouphis, établis le 5 Payni 19 et le 15 Epeiph 

22, ne peuvent, vu l'absence de noms d’empereur, pas concerner Marc- 

Aurèle et Commode mais bien Septime-Sévère et Caracalla. Pour 

le même motif, tous les reçus ci-dessus portant un nombre d’années 

de règne supérieur à 20 sont de Caracalla, et parmi eux le P. Grenf. II, 

50 g qui entraîne la même conclusion pour le P. Lond. ODO Ne  
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Grenf. II, 50 ! mentionne un Aurélius et l’an 5; il est donc du règne 
d’Alexandre Sévère. 

Dans beaucoup d’autres cas, l’indécision subsistera, surtout quand 
le nombre d'années de règne est faible ; voici un tableau (en admet- 
tant que l'absence du nom de l’empereur nous mène après 180 p. C.): 

Ans: 1-2 Septime-Sévère - Macrin - Elagabal - Sévère Alexandre 
3-4 » » » 
5-14 » » 

15-20 » 

20-25 Commode - Caracalla 
26-33 » 

[NOTE DE CORRECTION], — 

Je dois à M. Z. Borkowski, de l’Université de Varsovie, la connais- 
sance de douze reçus d’octroi de la collection berlinoise, qu’il doit 
publier bientôt. Dans quatre reçus établis à Socnopéonèse, l’empereur 
n’est pas nommé : 

6 Epeiph 25 inv. 9756 [un nom bref] 
23 Pachon 24 (?) inv. 9760 Panouphis 
16 Pharmouthi 23 inv. 9757 Thesnouphis 

an 2 inv. 9761 Sotas 

Les noms paraissent déjà sur le tableau de la p. 23, et, pour deux 
d’entre eux, les dates sont très proches. Le 6 Epeiph de l’an 25 de 
Caracalla nous mène au 30 juin 217, alors que l’empereur avait été 
assassiné à Carrhae le 8 avril, mais ce délai de transmission de la nou- 
velle ne doit pas surprendre (cf. W.0. 991). Quant au P. inv. 9760, 
s’il s’agit bien de l’an 24, il pourrait être dans la même situation par 
rapport au P. inv. 9761 que le P. Lond. 929 avec le 12 (cf. p. 22 en 
haut) ; s’il faut le dater de l'an 21, il aurait été rédigé, par un curieux 
hasard, le lendemain de l'arrêt du registre constitué par le P. Lond. 929 (cf. p. 21-22). 
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KAT’ OIKIAN APOGRAPHAI DU DOSSIER 
D’ APOLLONIOS LE STRATÈGE 

14-22 

Cinq déclarations relatives à la xart' oixiay ämoyoapy et appar- 
tenant au dossier d’Apollonios le stratège ont déjà été publiées (cf. 
aussi M. Hombert et CI. Préaux, Recherches sur le recensement dans 

l'Égypte romaine, p. 122) ; cinq autres documents analogues sont par- 
mi les inédits de Giessen (P. Giss. inv. 221, 227, 228, 234 et 236). Comme 

le P. Giss. inv. 227 n’est autre que le début du P. Bremen 34, nous 

avons désormais un ensemble de neuf déclarations, dont trois sont 

à peu à près complètes (P. Giessen 43, P. Giss. inv. 227 + P. Bremen 

34, P. Bremen 32 — 14, 15 et 17). Les autres donnent, soit l’essen- 

tiel de la partie supérieure (P. Bremen 33, P. Giss. inv. 234 et 221 — 

19 à 21), soit la partie inférieure avec le serment ( P. Giss. inv. 236 

et 228, P. Giessen 44 — 16, 18 et 22) et il n'y a pas apparence que 

l'on puisse procéder à quelque regroupement parmi ces six papyrus 

mutilés. 

Les cinq déclarations datées (14 à 18) sont, toutes, de Pachôn de 

l'an 3 d'Hadrien ; trois d’entre elles sont du même jour. D’autre part, 

cinq déclarations sont certainement du village de Tanyaithis (14, 17 

et 19 à 21). Ces coïncidences sont favorables à l’idée que nous avons 

là les restes d’un téuos ovyxoAloumuoc (cf. P. Giessen 6), fait avec 

les déclarations de Tanyaithis, pour le mois de Pachôn, et conservé 

par les bureaux d’Apollonios. Des traces d’apostille ou d’enregistre- 

ment sont encore visibles en 14, 15 et 20. 

En fin de déclaration et après la date, il y a trois cas à distinguer : 

a. Le déclarant à rédigé et remis, lui-même, le document : 14. 

b. Rédigé par autrui, le document a été remis par l'intéressé : 15 et 16.  
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c. La date n’est suivie que par une ou deux lignes de démotique (17 

et 18), détail qui ne se retrouve dans aucune autre déclaration de 

#.0.à. (cf. M. Hombert et CI. Préaux, 0. c., p. 128), mais paraît dans 

une déclaration de sitologue appartenant au même dossier (P. Flor. 

330). 

L'ensemble de ces déclarations obéit à quelques règles fixes, mais 

il y a aussi des variantes qui n’ont d’autre explication que la capa- 

cité ou l’humeur du scribe (celui du 1%, un professionnel, est assez 

indépendant). Le déclarant se présente d’une manière plus ou moins 

détaillée ; puis, après le verbe éxzoyodpouœ, la mention du préfet 

est variable, puisque, sur six cas, le nom précède quatre fois le titre. 

La mention de l’année de l’äxoyoag (qui est, en réalité, la précé- 

dente) permet des constatations curieuses : 

1. Pour ce recensement de 117-118 p. C., dans l’Arsinoïte, la for- 

mule est toujours: eic tv toë dueAmAvOdToOS (étovc) xar'oixiav 

änoyoag#y (P. Cornell 16; P. Mich. 178; B.G.U. 706, 1579 

et 1580). 

2. Pour tous les recensements, dans l’Oxyrhynchite, la formule 

est: moûc Ty Toû Oue0vToc .. (ëtovc) #.0.4. (P. Oxy. 

11 pour DM, D Où 171: P° Harns 71. P. Princeton 

129ESP Or Net ASE PES PE IP EP EHIOr. 4). 

Or, en 15 et 19 à 21, on lit ou doit lire la formule avec xoûc Tr Toÿ 

duel06vToc %.7.. qui, autrement, est propre à l’'Oxyrhynchite, alors 

que la formule de l’Arsinoïte est banale (83 ex. dans M. Hombert 

et CI. Préaux, o.c., p. 81 sq). Il n’y a la formule avec eiç qu’en 14 

et, peut-être, en 17. On peut se demander si le formulaire-type, con- 

seillé par les bureaux du stratège de l’Apollinopolite, ne s'inspire 

pas de celui de l’Oxyrhynchite, dont le stratège, en cette année, 

s'appelle Démétmos (PF. Ovr. 15470001. D Fouad 50). Ce nom de 

stratège figure dans le P. Bremen 7 (cf., plus loin, 27), selon lequel 

Démétrios a été stratège de plusieurs nomes, dont l’Arsinoïte, pra- 

tique dont on trouve d’autres exemples. S'il y a identité, le P. Bre- 

men 7 est postérieur au 26 janvier 121 (P. Fouad 30), ce qui n’est 

pas en contradiction avec le S.B. 8001 qui montre qu’Apollonios était
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encore stratège sous la préfecture d’Haterius Nepos (peut-être au prin- 
temps 121 p. C.; cf. Aegyplus 15, 1935, p. 265 sq. et Arch. f. Pap. 
12, 1936, p. 84). 

Si, ensuite, les renseignements concernant le domicile sont donnés 
d’une manière variable, l’énumération des locataires obéit à un sys- 

tème précis: mâles par âges décroissants, épouse, fille(s), bru; c’est 

le système noté pour l’Oxyrhynchite par M. Hombert et C1. Préaux 

(o.c., p. 120). Malgré des divergences mineures, sur d’autres points, 

il convient d'admettre, entre l’Apollinopolite et l’'Oxyrhynchite, des 

liens administratifs remontant peut-être à la création du premier. 

De plus, dans les deux nomes, l’ordre du préfet est toujours mentionné 

(pour l’Oxyrhynchite, cf. les huit exemples précités, sur un total de 

31 mentions dans les x.o.4., et M. Hombert et CI. Préaux, o.c., p. 53 

n. 2). Quant à la formule &£ dylovc xat èx GAn0elac, elle n’est pas 

propre à l’'Oxyrhynchite, bien que très fréquente (cf. M. Hombert et 

CB esp; 126) 

Terminons par quelques détails : les graphies éurdor, To, Opxar 

sont assez fréquentes dans ces neuf x.o.8. (respectivement : 3 fois 

sur 4; 1 fois sur 6; 4 fois sur 5); les indications topographiques sur 

Tanyaithis s'accordent mal entre elles, quel que soit le sens donné 

à Zlavoa (cf. 14, 17, 19 et 21); les noms des personnages déclarés 

sont tantôt à l’accusatif (ce qui est logique) et tantôt au nominatif. 

14 

P. Giessen 43 0,215-.X0;13-m. 

J-.[LI. 
AxoÂlwvior otoatny@r ‘Arxollwvo(molitov) 

(CEnta)rxouias 

naoà ‘Aornlo]xoatiwvos Aiooxdoov 

5 Toù ‘Aguditos Zevopoerod(quos) Ts 

Vevavotylios Tor âno Tavvédewc. àxlo-| 

yodpouar eic Tr To B (tous) ‘Adpuavod  



   KAT” OIKIAN APOGRAPHAI 

  

  

  

   

                                                    

   

  

   

10 

15 

20 

LE 

Kaioagos Toÿ xvplov xat' oixiay àro- 
yoapr xatà Tà xelevoOérra do 

“Paupiov Maotiälis tlo]® xpariotrov 

myeudvos eis oixl(ar) [xali ye(or) Tén(or) Zevorr(potoc) 

‘Agroxoatiw(voc) xai àdeA(p@r) ê[r] Te no vôt(ov) la[éloa 

Tavvddews éuavrôvr yoauuart(éa) (èt&r) o 

oùA(r) #vnu(iæ) mod(ds) äouotépov, 

Audoxogos vios un(rods) Zevxayow|u]|W(oc) 

This ’Avdurewc dom(uoc) iatoo(s) (èt@v) 1, 

Zevnayloëlus “Avdunewc yu(vi) 

‘Agroxoatiwvos (èt@v) 20, 

TalBñs vlelo(réoa) Ovy(drno) (èt@r) Le. 

Kai Guvéœr tv Aëtoxodtogos Kaicaoos 

Toawuvoÿ ‘Aôguavod ZeBaotod Téyny 8€ d- 

[ylLoë(s) rai ëx [àlAn0eilas émôedwx(évai) Tv roox(euuérnr) 

änoyoa(phv) xai umô[ér|a zaçewxévar dvandyoa(por) ÿ évo(yoc) 

[eilnr T@r [épxlor. 

(ëtovus) y Aëtozxodtogolc Kaioaplos Toaavoë 

‘Ado avloù ZeBaoroÿ [| ITa]yv %. 
Aonoxo(atiov) Auoo(xégov)] émôédwxa [Tv é]moyoa(gr) [éd] 

rod (EuTaL) 

Ce papyrus a souffert des conséquences de la dernière guerre et cer- 

taines vérifications ont été impossibles. L'édition tient compte des | 

corrections de la p. 165 des P. Giessen (— Berichtigungsliste I, p. 

171) et de BL III, p. 68. 

Sur le nome Apollinopolite, cf. P. Giessen, fase. I, p. 13 ; P. Bremen, 

p. 9%. Les indications données par A. Calderini, Dizionario geografico 

dell'Egitto, I, II, 1966, p. 159-160 et 170-172, manquent de clarté. 

1. Il n’y a peut-être pas de lacune à gauche. La dernière lettre 

est un « où un 7. 

16. Pour un autre médecin, fort jeune, dans une x#.0.4., cf. P. Hamb. 

60, 14.   
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15 

P. Giss. inv. 227 + P. Bremen 34 029540 0m: 

# € ceonl 
Anoovior otloatny@r ‘Anollwvon(olitov)] 

(CEnta)xwouials] 

naoà “Qpov Iaylou®ros Ilayouyairoc] 

5 un(roôs) Tateabvouols ] 

Ty no xoun[s Tavyvaldewc.  àäxoyodpouu] 

xlarlà Tà xelev[odérra dn0 ‘Pay-] 

uio[v] Mairi&lis Toô xoatiotov] 

fyeudvos moûs Tlmv Toù ÔeA0vtoc] 

10 B (ëtouc) ‘Aôpuavoë Kaioa[ooc Toû xvoiov xa-] 

T'olilxiay änoyolapr eic Tv dxdo-] 
axovodr uor oix[{av éuavtôr (ëtv) .], 

\ Hayou&v viô[r ] 
7 Zevnaroxau[ ] 

152 (yivetau) Gv[duara y] 

xai Guvybw Tr Aètoxoétogos Kaicagos] 

Toaavo® ‘Aôgualro® ZeBaotod Téyrvl 

&£ dyeuoôc xali ên'àAn0elac émôdedwxévai] 

Tr mookeduévnr Gxoyoaph|r xail 
20 umôévar|(&yeuw Gvardyoaglov ÿ ëvo-] 

20s einr T@ 60x«. 

(tous) y Aëlro]xodtogoc Kaloagos to[ô xvoiov] 

[aydv %. 
*Q0oc Ilayœu&roc Iayouylä|{(ros) 

25 n(rodc) Tareabéguos émoédwx(a) &s moô[x(euTai)]. 

éyoaye Wevavoën(s) "Apxatovouü(ov) drÈèe 

aôtoÿ diù To pi eidévar adrov yod(uuata). 

Le P. Giss. inv. 227 donne les I. 1 à 18 et la gauche des I. 19 à 22. 

L. 1.Les deux premières lettres sont, l’une et l’autre, nettement 

détachées par rapport au reste. 

4. Restitution d’après la 1. 24.  
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8. Lire : Maotiälic. 

12. Dans la lacune, il ne semble pas qu’il y aït eu de précision to- 

pographique avant éuavtôv. 

12-14. Les interlignes sont plus grands qu'ailleurs et il se pour- 

rait que l’âge des intéressés ait figuré sous la partie droite de 

ces lignes. 

20. Lire : wyôéva. 

22. xvoiov était peut-être abrégé ; pour la titulature, cf. P. Bremen 

53, II, 1. 46 (Trajan). 

24. Lire : {layou&tos. Le second alpha du dernier nom n’a peut- 

évIe pas été ecrit, | 

27. yo sur a, avec abréviation par sinusoïde verticale. | 

16 

P. Giss. inv. 236 0,10 X 0,08 m. 

PL:Jal 
1... 
]Tov 
[= 

5 JE RE Ta&Bñros 

PL 
[Towavoë] ‘Aôdo[uaroÿ [ZeBao-] 

10 [roû réylyr &ë dyroëls xai x] 

[dèn0eials émideo|wxévail] 

[tv aloox(euuévmr) änoyo(apr) xai 
[unldéva Eyew àvalxd-] 

Lyea(por)l 7 évoy(oc) ei To éloxo]. 
15 [(tovs) y] Aôroxgdropoc Kaicagols] 

Toaavoë ‘Adouavoÿ Z'eplaoto®]   
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Iaydv %. 
‘AotTh@s Ilayoëmos émôdédwx|a] 

dc nodx(eutau). Eyoape Bio Ve.[ 

20 [ôlrée adros. 

L’appartenance des deux fragments à une même déclaration est 

probable. L’écriture est irrégulière et fort effacée ; les restitutions 

des 1. 9 et 10, exactes quant au fond, ne sont pas garanties paléogra- 

phiquement. 

L. 5. Au début, unreûs est, paléographiquement, très improbable. 

19. Per[ ov Veal. 

A7 

P. Bremen 32 0,30 X 0,085 m. 

[Axollolvior [orearn]y&r *Axollow(vorolitov) 

(CEnta)xwulas 

[raglà ‘Aoltlf@ros ....vo0.. 

T@[r no] xou[ns] Tavvaid(ewc). 

5 änoyo[dpoluu xatà Tà xehevo- 
Oéyra dnd To xpatiorov 
ÿyeudvos ‘Pauuiov Maoti&Ais] 

[elils] Tv To[ë] dceln2v[0dtos B (étovs)] 

‘Aôgrarod Kaivaloos Toÿl] 
10 [xlvo[{ov] xar'oixiay än[oyoagr] 

e[ils Tv Éndoyovodr uor [oixiarl] 

êv tÿ Gno vô(rov) laëoas Ta[rvaib(ewc)] 

cilul  (r@r) &e 
“AotBéc viôc untoô(c) Taneñuroc (ér@r) .] 

15 Jlayoôus àdeA(pôs) un(roôs) Tic a(èric) [| Taxe-] 

muros Tic Ilayoyaito(s) (ét) [.] 

Binis à0elpôs unrloôc] 

vie aèvie) (Eté) 8 
Taneïñus H{alyoyduro(s) yu(r) ‘AetlB@(ros) (ét@r) .]  
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20 Zevoocevod(que) Ovy(drno) (ét@v) x[ 1 

Zevooioic àdelphr (Tor) 1 

Zevodque "Oocevoépuo(s) yo(r) ‘Aoth(dtoc) (ét@r) x. 
xai Guvéœor tv Aètoxodtooos Kaloagos 

Toaavod ‘Aôgavoÿ ZeBaotoÿ 

25 Tyny &ËE Dyuoôc nai x GAn0elac 

émÔedwxÉvar Ty moo(xemuévnr) axoyoa(gr) 

xai umôéva Eye àvanéyoapor 

À voyos einr T® 6oxœt 

(ëtouc) y Adtoxoätopoc Kaloagos Toaavoë 

30 “Aôoravod ZeBaotoô Ilayov 

Deux lignes de démotique 

Les interlignes sont un peu plus grands après les 1. 22 et 28. 

L. 3. Le second nom propre pourrait commencer en /Jere. 
12. Lire : Aavoau. 

14. (cf. 19). ‘Le nom de la mère (cf. BL III, p. 33) n’est pas sûr. 
17. Bjr est préférable au Bmioäs d'U. Wilcken. 

18. La ligne se termine par le B. 

18 

P. Giss. inv. 228 0,105 x 0,12 m. 

[xai Guvéo viy Aôtoxodropos Kaivagocl 
[Telæafroô ‘Aôouavoë ZeBaotoë Téymr 8€ 5-] 
[ysoëls xai [èln’ à[An0(eiac)] émôeô[wzxévjar Tr zoox(euuérrr] 
äroyolaplh[r xlai u[nôléva &y[euv àJvaxdyoa(por) [f] 

5 évoyos eilnlr T@ doxau. 

(Eros) y Aürtlo]xloé]rocos Kaicagos Toouavoô 
‘AdgraroS ZeBaotoô [layov xa. 
Une ligne de démotique ‘ 

L. 7.xa ou %xe. 
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Notre collègue P. W. Pestman, que je tiens à remercier chaleureu- 
sement, a bien voulu s'intéresser aux deux annotations du 17 et du 

18. Leur teneur générale est identique et répond au schéma suivant : 

« Un tel, fils d’un tel, est celui qui dit: … l’apographe qui est écrite 

plus haut». Le verbe, illisible dans les deux cas, doit avoir le sens de 

«reçois » ; le mot égyptien, qu’il faut sans doute rendre par apographe, 

n’est pas autrement connu et s'écrit, respectivement : dgi et dggzi. 

En 47, plus complet, il est encore fait mention de « ma (?) maison ». 

Quant aux noms propres, si 17 confirme que le nom du déclarant com- 

mençait par Har-, on lit -oéris, fils de Psaïs, en 18. 

19 

P. Bremen 33 

10 

15 

20 

lAxollowvlor otoatny&t *Axollwvor(oAitov)] 
[CEnta)xœuials 

[ragà Muéoroc ].To[. 
[ oloigros 

[ TJ&r àx0 
[Tavvalô(ews). àro]yodqouau 

[xarà Tà xelev|o0éyra dno 

['Pauuiov Mao]tiäluis To xça- 

[tiotov myeudlros mods Tv 

[Toù ve106v]toc B (tovc) 

‘Aôleua]roÿ Kaicagos Toÿ xvpiov 
#at [oix({av)| äxoyoa(qgmr) eis Tr dnäoyov- 

o[dlr [ulor oixilalr &v Tÿ änd Mpbôc 

Aavloga TavvaliO(ewc) éuavtov yew(oyôdv) 

o[ü2n unlo® def (Et@r) »0 
Tlayoduw [xoleoB(éteoor) unrods Zev- 

zayouy(aitoc) Ilaveyärov 

yew(oy0v) &on(uov) (ét@r) x0 
Tlayoduiw ved(teoor) viov un(roôs) 

Oatofros ‘Eouaiov (tous) a    

0,16 x 0,08 m.
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25 

Zevrnayouyäw Ilaveyétov 

yu(vaïxa) Motos (ét@v) vy 

Zevooïow Ovy(atéoa) (Ët@r) xù 

Z'evaotB@r àdeA(pyr) (éT@v) in 

Oatoïr ‘Eouailov yvvatx(a) 

ITayoëmoc (ét@vr) 

Ze[rrlaxooulu yerlvn0(eioar) Iayof8-}uei 

- Pas de lacune possible à droite (comme dans l’ed. prine.). 
. Aussitôt après la lacune, trait horizontal supérieur. 

. In fine, quatre ou cinq signes qui ne sont pas grecs. 1 

10. Wilcken : ÔveAmAvO6TOs, mais cf. commentaire général ci-des- 
sus. 

25. yuraixa : après avoir écrit yv et abrégé par un trait hori- 
zontal, le scribe a continué et terminé par un x en suspen- 
sion. Lan, Ph en fee 

27. Le premier nom n’est pas sûr et le participe restitué par E. 
Wegener (BL III, p. 33) est très douteux. Le dernier nom 
était peut-être abrégé par un trait horizontal. 

®
 

œ
 

D
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P. Giss. inv. 234 0,125 X 0,08 m. 

Joral  ) 
l'Arolovl{o otoar[my@r ‘Ano}Awvon(oitov)] 

CEnta)xouias 

[zlaça ’Opoevoéqos | 
[unrodc Zevpéoooc le El 
[rlôr àxo Tavvaibe[oc]. ànoyo[épouai] 
[xlarà rù xelevodéy[rla 6x0 Tloù xpatiotov] 
[ilyeudros ‘Pauulioju Maotiä[iç] 
[leds Tv toë d1eA06vroc B (ëtovc)   
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10 [‘Alôosavo® Kaloagos to xvloilov [xart’oixtarl 
[éxloyoapmr eic Tv dndoyo[voar vTotïc] 

[uéiloïs mov oixlav odoay ëv | 

[Talrvatôews êua[vr]dr 4 L 

' ny Lkÿ 

L. 1. Aucun trait commun n'apparaît avec les lignes 1 de 14 et 15. 

11-12. La restitution est probable, mais non certaine. 

21 

P. Giss. inv. 221 0,09 x 0,14 m. 

T@]r no xloulns Tavvaidewc. änloyod(poua) xarà Trà xelevoU(év- ca) 

ôx0 ‘Paluuiov] Maotlällc To xoariorov [yeudvos moûc Tv] 

to ÔeA0dvtoc B (ëtovs) ‘Aôgavo Kaicagoc [tloô xvol{ov ar’ 

oixiav|] 

änoyoapyr eic To dndoyor ou péoos oixias .[.......... ] 

5 êv uéon Aavoa Tavvalbecwcs éuavrôr yewoyo(r) [don(uov) (ét) .] 

[....]Jæwva viôr un(rodc) Zernayoduos éuolo(s) äon[u(ov) (ét) .] 

É. un(roôc) rñs alôr(fe) épolo(e) &omu(or) … [Er@) .] 
[ épollo(e) donu(or) … [(Er@r) .] 
[ xai é]urpaor 

Il y aurait peut-être les traces du bord gauche d’une ligne anté- 

rieure ; on ne lit, toutefois, pas le xapà attendu à cet endroit, mais 

8.0[(?). 

L. 4. Pour les compléments possibles, cf. Preisigke, Wôrterbuch II, 

S.V. oixla. 

9. Lire : éJuyéw. Dans la lacune de gauche devait figurer la men- 

tion d’un cinquième habitant de l’appartement, et il n'y a 

sans doute pas de lacune à droite. Normalement, le verbe qui 

introduit le serment est en début de ligne.  
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P. Giessen 44 OS A0 2 Im. 

Jaol Ie 
LAS In ee IFIÉIÈT0 2e 
[.]-..."Oooevoéquoc ..[..N( ) (ét&y) 20, 
Zevpery@oic IÉPARUTOS (éT@v) un, 

5 Zevnayoüus ve(wréga) Ovy(érno) (ër@v) B, 
Tafrloiquw àxel(ev0égar) TatBäro(c) (tr) À, 
Toovrraïou o6A(mr) [Zelvogoe[voë(quoc)] (ËT&v) y, 
Znaréla âneA(ev0éça) [Zevolooe[voé(proc)] (ér&r) Xe. 
Kai éuvécr ty Aëtoxo[drlolooc] Kaloagos 

10 Toaavo® ‘Aôguavoë Z[eBla[o]ro 
TÜynr &£ dyuoôc ai Ex à[An0(elac) Exuldedcwxéve 
Ty moox(euuérmr) âxoyoapr ai [unJôéva éyew 
dvaxdyoapoy À ëvoyoc ein[r] T@ Goxau. 

(étovc) y [Aëlroxodrovos [Kaioagos Toaua-] 

15 [voû ‘Aôosaroë] ZeB[aotoÿ 

Cf., pour les 1. 4 et 8, la Berichtigungsliste I, p. 171. Trace pos- 
sible d’une ligne antérieure. 

L. 1. La fin pourrait être (èr@») , suivi ou non d’un chiffre d'unité. 

2. I n’y a pas d'âge indiqué en fin de 1. 2. 

3. l'uvÿ, lu par led. princ., ne paraît pas possible. 

4. Peut-être mpeo(Butéoa) Ov[y(érne), mais le second mot est 

très douteux, Le déclarant aurait un nom court, se termi- 

nant en -qu.   



    

    INÉDITS DU DOSSIER D'APOLLONIOS LE STRATÈGE 

23-61 

Deux lettres administratives, envoyées par Apollonios, sont, très 

partiellement, conservées dans les n°523 et 24 (cf. P. Bremen 3 et 4; 

P. Giessen 41); il ne peut s’agir que de doubles des documents en- 

voyés par les bureaux. 

23 

P. Giss. inv. 79 0,08 x 0,255 m. 

épowoo. 

(&rovc) y Aëroxodrooos Kaicagos Toali]aroë ‘Avôguavoÿ Ze- 

Baortoë ILaë[rle 1 

Verso : émotolarhyær OnBaid(os) 

Du 23, ne subsistent donc que la formule de congé (éogwoo), qui suit, 

normalement et après un blanc, une première formule de congé, plus 

développée (cf., p. ex., P. Bremen 5, 9, 20, etc...), et la date (4 juin 

119 p. C.). La disposition de l’adresse, au verso (de haut en bas), donne 

à penser que cette lettre à l’épistratège n'était pas très longue. Il 

s’agit d’Artorius Priscillus (cf. P. Bremen 11; P. Giessen 84 et 42) 

ou de son successeur, Flavius Philoxenus (P. Bremen 6 ; 37). 

Huit adresses, seulement, sont encore visibies (23, 38, 39, 40, 54, 

58, 59 et 60 ; en 38, 58 et 60, elles sont disposées de bas en haut.
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24 

Pise, nv 25 0,115 X 0,145 m. 

’Anollwvos | 

[re 

’Aytilyloalglor to[ô noote[évros + 15 1. êv ] 
TL untoondher rooyodu[uatoc 

Sono ele en loi 

[yleyelauluévou [...... la. 
(tous) B Aëlroxlodtogos Kaioagos Tloaavoë ‘Aôouavoÿ ZE] 

Balortlo® 

Daëq & 
9 éo[re] Ôé. 

10 ’Axollmos o[roalrnyôc ‘’A[mollwvonodirou] (‘Enta)xœui[a]c 

‘Od Pl Le 
I ENEX 

ll 
Jeèl 

Ce n° 24 semble destiné aux episkeptai, dont la fonction est mention- 

née à plusieurs reprises dans le dossier. Une lettre de l’épistratège de 

Thébaïde, non datée, donne des conseils à ceux qui vont bientôt en- 

trer en charge (P. Bremen 2, col. II, 1. 1-2: voëc eic Tv énioxeyur 

aioeünoopuévouc) ; comme, d’après les P. Giessen 58 et 59, un cycle trien- 

nal s’achevait en août 116 p. C., pour un certain nombre de liturgies, 

ce P. Bremen 2 pourrait être de l’été 119 p. C. et avoir prolongé les fa- 

cilités relatives qu'Hadrien accorda aux cultivateurs de terres publi- 

ques, presque aussitôt après son avènement (cf. P. Giessen À sqq). 

De son côté, Apollonios, dans le P. Bremen 3 (écrit au début de l'été 

d’une année non précisée par le document) s’adresse aux episkeptai ; 

U. Wilcken (p. 22 de son éd.) rapproche, avec raison, ce papyrus des 

P. Bremen 12 et 13 (sans date), où il est rendu compte d'opérations 

cadastrales auxquelles participent les episkeplai (cf. aussi P. Bremen 

17), mentionnés également dans le P. Giessen 60, II, 20 (fin 118 p. C.)
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et dans le P. Giessen 62, 12 (antérieur à l'avènement d'Hadrien). En- 

fin, 28, une plainte adressée à Apollonios, mentionne l’episkeptes Lam- 

pon, connu par le P. Bremen 24, le P. Giessen 64 et, peut-être, le P. 

Giessen 59, IV, 4. 

Le xoéyoauua dont il est question à la I. 4 pourrait être celui qui 

nous est connu par les P. Giessen 4 sqq, mentionnés ci-dessus, et par 

lequel Hadrien abaisse le loyer des terres publiques ; il serait alors 

antérieur au 4 octobre 117 p. C. (—7 Phaophi de l’an 2). Grâce à 25, 

nous savons maintenant que l’avènement d’Hadrien était connu dans 

l'Heptacomia (— Apollinopolite) dès le 11 septembre (= 14 Thoth) 

et le xoéyoauua a donc pu être connu à Alexandrie à un moment 

quelconque de septembre, selon l'urgence de la mesure décidée par 

l'empereur. Dans ce cas, il se sera écoulé quelques semaines entre la 

publication du zodyoauua et sa mise en application pour laquelle 

les P. Giessen 4 sqq ne donnent pas de date antérieure au 1° décembre. 

Le 28 nov. 117, Apollonios demande au préfet d'Égypte un congé de 60 

jours (P. Giessen 41 et Chr. d'Ég. 1962, p. 353-4), après une première 

demande qui fut repoussée ; il se pourrait que les mois d'octobre et 

de novembre aient permis une sérieuse mise en route des dispositions 

concernant les terres publiques et qu'Apollonios se soit senti moins 

indispensable au poste. 

Le fragment de droite, à partir de la 1. 7, est absolument isolé du 1es- 

te. La titulature, correcte, qu’il permet de restituer donne une lar- 

geur de ligne satisfaisante, en gros (soit une quarantaine de lettres). 

L. 1. Parallèle à la 1. 10. 

2, A la différence du P. Bremen 3, il n'y a pas de noms propres. 

Restituer é[mioxénrous Toô aëroÿ vouoÿ yaloeu? 

3. Un évriyoagor mooyoduuatos se trouve dans BIC CNE 

Chrest. 398), où il s’agit d’une copie d’un ordre émanant des 

bureaux du stratège et contenant une liste de noms introduite 

par éotu dé (cf. P. Giessen 58). Ici, l'expression est plus large 

(1 3-4) et entre dans la syntaxe d’une phrase dont on serait 

tenté de retrouver le verbe dans un [ourfAléa à la 1. 6; mais 

ce verbe (cf., p. ex., P. Bremen 51) signifie qu’un autre docu-
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ment a été enroulé dans le premier, alors que, dans notre cas, 
le document était transcrit à la suite. D'autre part, le xo6- 
yeauua semble se présenter (1. 11) sous forme d’une lettre et 
l'on comprend alors mal que celle-ci ait été affichée dans la mé- 
tropole de l’Apollinopolite (cf. 1. 4) et que l’on en envoie une 
copie à un ensemble anonyme de plusieurs destinataires. Le 
mécanisme d'affichage et de diffusion de ce zodyoauua n’ap- 
paraît pas. D'ailleurs, la formule de la 1. 9 introduit, norma- 
lement, une énumération en tête de laquelle on peut s’étonner de 
voir le nom du stratège. Je songerais plutôt à [réra]éa (cf. 
P: Oxy. 34,19, 7). 

5. yoapns Ilete[ est possible paléographiquement. 
8. Le mois et le quantième sont presque au niveau de la L. 9. 

Ce 

Les n°% 25 à 34 forment un groupe de documents officiels, adressés 
au stratège Apollonios ou le concernant. Il s’y trouve des rapports, 
des plaintes, peut-être des procès-verbaux d'audience. Hormis les 
trois premiers, ils ont été classés selon le numéro d'inventaire ; ils sont 
distincts des listes (n° 35 à 37) qui constituent les derniers documents 
administratifs. 

25 

P. Flor. 326 + P. Giss. inv. 92 0,295 x 0,12 m. 

‘Anolovlor otoarny&r ‘Anollwvon(olitov) 
(CEnta)xœoulas 

raoà [you Hovoroc xai "Opcevoëqis 
Îleteuivioc énuuelnrai luvaouoÿ 

5 xduncs Nafodr. Guvéouer tv 
Aÿtoxodropos Kaloagoc Toaïavod 
“Aôgravoÿ [’Aoiorov ZeBaotoÿ l'eouavixoÿ 
Aaxixo[5] Iao0xo8 véymv Tà ôxo- 
YEyoauuéva éddpn névra mowjouv 
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10 adlaxiceodou, dote Étowua etva 
nos HATATOQÛY Év MuÉQaS Touoi 
À évoyor elmuer T® 6oxau. 

ëott Ô[é] T0 xar’àävopa : 

Oocevodque ITeteuivioc a 
15 Méooioc “Qgov a 

vioi ITetooiouos Datoéous € 

‘léça£ *Axollwviov a 
vioi ITetociouos y (fuiov Tétaotor) 
Mégoioc *Qpov (uiov Tétaotoy) (8y000v) (éxxadé- 

xatoy) (dvororaxootô») 
20 Jlayoôus Veabboros (uiov Téraotov) (ëydo0v) (Exxa- 

déxatov) 

[Tayouatoÿs xai Opoevoépioc 

dup(reoo:) ITetooiguoc B (réraoroy) 

Iayoôus Ô Ieveuevex(éoroc) 10. 

(ëtovc) B Aütoxodtooos Kaicagos Toaï[a]roô 
25 ‘Aüouavod ’Agiotov ZefBaotoÿ 

l'eouavixoÿ Aaxixod Ilap0ix0o5 

060 w. 

(2 m.) Ilyñous Iovogos Guôuoxa 

TOY moox(eluevoy) 6px0v. 

30 (3 m.) ’Oocevoëqus Ileteulrioc éuéuox(a) 

TÔ noox(eluevor) 6pxov ITyïou Ilovoouos éyoaya 

dn(éo) aëtoÿ um eiddroc yo[duuara. 

Le P. Giss. inv. 92 débute à la L. 26 et donne la date : 14 Thoth de 

l'an 2 d’Hadrien — 11 sept. 117 p. C. (corriger, en conséquence, Chr. 
d'Ég. 1962, p. 355 n. 2). La titulature (1. 6-8 et 24-26) est aberrante 

(cf. P. Bureth, Les titulatures impériales..., p. 63), parce que la nouvelle 

de la mort de Trajan est récente. Le 9 août 117, à Antioche, Hadrien 

apprend son adoption par Trajan ; le 11, il apprend la mort de ce der- 

nier et fait de ce jour son « dies imperii » (V. Hadriani 4, 7). Ce nouveau 

règne n’a pratiquement pas connu d’an 1 (cf. P. Giessen, fase. I, p. 

16 sq). Pour Hadrien, le qualificatif d’« optimus » est fort rare (cf. P.  
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Giessen 6, I, 1. 20, du 1er décembre 117, omis par P. Bureth, et comm. 
fasc. I p. 35 et fasc. II p. 49; H. Mattingly, Roman Imperial Coinage, 
Hadrianus no 4c, 23, 24a, 32 et 33). 

L.3. Un papyrus perdu de Giessen contenait trois fois le nom de 
ITyñoic (Lettre de Kalbfleisch à Ibscher, du 30 octobre 1934, 
dans: Xurzberichte aus der Papyrussammlungen 17, 1964, 2 
32). Les noms des déclarants devraient être au génitif. 

9. Lire: ouoer. 
14 sq: Ces noms se retrouvent, presque tous, dans le P. Flor. 

327 et dans 35 avec les mêmes indications de superficie. 
28 et 30: Lire: ouduoxa. 
31. Lire: toy. 

26 

PNGISS NV) 0,15 x 0,08 m. 

1.I 
1.[ 

léxei où» Toooëto téleoula où Bao[ta...] 
[ Bagoüuar voïc] &xpooious [ér-] 
[Ted0ev dnéyoua alta] lil» roë xve[iov] 
[’AôgravoS Kaloagols eéepyectar ye[wo-|] 
[yñoeur JF œçs tnl...]..of 

lovons ul 
IE 

a
 

10 éxdotns [écoéonc maoa-| 
Ldexouévme nor tic Boéy(ov) [rat tic fur] 
[oeilac [ris énmrlrAmuévnle sara vo ë0oc]. 
[Gtovs) 8] Aëroxodr|ogoc] Kailoaleos Toa[tavoë] 
‘Aôotavoÿ ZeBao[tloë Xolax [. (2e m.) 

LOL "Ogcevolélpi[oc élredé0w[xa   
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Ce papyrus se compose, actuellement, de cinq fragments et la re- 
constitution n’a été possible que grâce aux parallèles fournis par 
le P. Giessen 6 (surtout les col. II et III). Le fragment supérieur 
est privé de ses bords latéraux et l’on ne peut assurer la répartition 
par ligne des restitutions. Les quatre autres fragments permet- 
tent de retrouver la disposition exacte de la fin du document. La 
largeur moyenne est de 30 lettres et l’on a numéroté les lignes à 
la suite. 

L. 1-2. Ces lignes n'étaient peut-être précédées que des nom et titre 
d’Apollonios, au datif et sur deux lignes (cf. P. Giessen 4 sqq). 
L. 1: J[ ou Ja 3 L 2: JA[ ou Jo. 

3-4. Il y a plusieurs variantes possibles (cf. P. Giessen 5 et 6, I et 
IT) ; ex. gr. : Baolté£eul[aëroc 0è Bagoüua ».7.1. 

13-14. Le P. Giessen 6, col. I et col. II, est également de Choiak. 

Les autres exemples datés sont de Tybi. 

15. Lire : émôéôwxa. Après cette ligne, il n’a pas de signature 
de scribe. 

27 

P. Giss. inv. 230 0,09 x 0,06 m. 

40x00 dn0 Tv | 

ITayou{rlereñois II 

[Aelæviôov ‘xai Taôta’ noocexot[0n 

[-lol.lws mootéoæ el 
5 [6 olroarmydc êxe.| 

Xe 

['O olroarnyôs Anulfresoc 
bee onxebal 

LlLe..L..]... 
10 toô xo[atliorov yeud[vos  
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xai Ze[rrlayoôues .[ 

ec 

Les deux documents, séparés par les croisillons de la 1. 6 (cf. P. Bremen 
26, 1. 14 comm.), sont de deux mains différentes et concernent, l’un 
et l’autre, des affaires qui sont du domaine de la stratégie ; peut-être 
s’agit-il d’extraits de procès-verbaux d’audience. 

L. 1. Traces d’une ligne précédente. 

2. Le personnage pourrait être celui du P. Flor. 329, 1. 62 (de 
Naboo). 

3. Il y a dans le P. Giessen 58, I, 1. 21, un Léonidas BiBhopéiaë 
Ômuooiwy Adywv. Les deux mots au-dessus de Ja ligne sont 
d’une autre main. — xoocexoiôn: cf. P. Amh. 64, 1. 5. 

I
 

dessus, intr. aux n° 14 sqq. 

. On ne peut lire ni éxéA[evce ni éxei[voc. 
. Le stratège Démétrios est connu par le P. Bremen 7; cf., ci- 

8-9. Ces lignes sont très effacées. A la L 8, un nom propre? 
11. Ce nom de femme est banal dans l’Apollinopolite, 

28 

À. Giss, inv. 222 

] (Erra)xœulas 

los êxe 

15407 êni coû xoûs 

; ]-xoxa 

5 IPC IP I TER (ET ONE) 

Jeu 

Jr éxdoto rà ia 

Jo adtT® Oxal® .a 
Jf0énoe ... Bnouc 

10 Aléurova êmoxe- 

DI0éAnoér ue Bra- 

0,16 X 0,045 m.
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xelxouméva dnd où 

] x0èc fric êotir 

ÏTo eis Tà Tuyér- 
HE Javrôv Bla xabo- 

ls xœuoyoau- 
Irov xai Taoa 

Irol..]..[ 

Il manque beaucoup à gauche de cette plainte, datant encore du 
règne de Trajan (cf. L. 5), et il est impossible d’en préciser la teneur. 
La notion de violence intervient deux fois (1. 11 et 15), à côté du nom 
de l’episkeptes Lampon (1 10; cf. P. Giessen 64 et P. Bremen 24) et 

d’un comogrammate (1. 16). Pour la largeur, cf. P. Bremen 40. 

L. 1. Pas de trait horizontal sur le zéta d’ (‘Enta)xœulas. 

8. xai ne paraît pas possible. 

9. Devant Bois, qui correspond peut-être à un nom propre, trois 

ou quatre lettres : on suggérerait, avec prudence : ya[e] 6 Bouc. 

11-12. Bié|[CeoOau. si 
14. Dans la lacune, une date. 

18. Ou : ].2[ 

nya rien au verso. 

29 

P. Giss. inv. 225 

(a) ...ol[ () D ©) J.. 
acovti 5. +4]. ral IE 
ägnA Invoudar[ of]. 

Inoav Ô.[ 15 J]zyr t.[ 

].Llews aèto.[ 1-L-leul 
le El-1wv Aovrwa | ] sixdoa .[ 

10 Jocœwv etol II 
Jua'tu ëyauÿ0n [LI  
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I n’y a pas de raccord possible entre les fragments de cette pièce 
officielle, plainte ou procès-verbal d'audience (avec éléments de plai- 
doyer), où il est question de mineur (1. 3), de mariage (1. 11), de vrai- 
semblance (1. 17). La mention du préfet Rutilius Lupus (cf. P. Bre- 
men 1, 1. 5 et 4, 1. 2), signalée dans les P. Giessen, fasc. ITL, p. 43 (au 
comm. du n° 62) est, du moins dans l’état actuel du papyrus, fort dou- 
teuse. Si on peut lire Jar ou Jucos, Juil est très douteux et suppo- 
serait un blanc de la valeur d’une lettre, aussitôt après. 

L. 6.ofôa ou une forme de Oaveïoy, etc. 

30 

P. Giss. inv. 226 

À cause de l’état de ce P. Giss. inv. 226 (plainte ou un procès-ver- 
bal d’audience ?), le nombre exact des fragments, qui se chevauchent, 
ne peut plus être donné. Contentons-nous de signaler des bribes, au 
hasard : ] yuewxodv [| - ôléxa ve v. -[ - éàr] Ô8 xa ul - Jpra 
dl - djxoôou aët. 

31 

P. Giss. inv. 229 0,16 x 0,115 m. | 
(a) l’Axollovtor otlearny&r *Axokwvo(xoArov)] | (CExnta)xo|uias] 

[zaleà Peve[..].ve.[.Jews Cod A" 
IE -[elos GxÔ Ts unroondAs[wc 

Dre: T® Gô[e]JAp® yuov | 
ER X0èc xare.. -oouY ‘ax.[ 
[.].Ttov äxo Ts adtic néAelwc 
[--Iznônoas wv œaox.[ 
eoxer éléllæ ..ay.[ 

10 .oç xatà Toùs [   



31 INÉDITS DU DOSSIER D’APOLLONIOS LE STRATÈGE 47 
  

nou ei ..[.Juræl 

œv ôvv.[..]-axl 

&Aniôos àywval 

xai [..]...of 
15 Tiyoc Tu. 06 0° 

..etuô.[.]r mal 

oixovou[..| xal 

Les. ] tooavrl.].[ 

1.I 
20 (b) ].-aèro (©) Jvay (DT 

recre — — — 25 Jovol 

lovbnr loovtoc [ 

Rs Jouxel 

Cette plainte, d’une cursive peu régulière et assez mal conservée, 

est l’un des documents les plus malaisés à lire et, par suite, les plus 

décevants de cet ensemble. La place des fragments est impossible 

à fixer avec certitude : d’après les intervalles entre les lignes, le fr. 

b devrait appartenir à la partie supérieure du papyrus et le fr. d à 

la partie inférieure. Les fr. b et c pourraient être le bord du droit 

du papyrus et, ainsi, le fr. c aurait sa place en fin dela 1. 10. D'autre 

part, à la fin de la 1. 3 (qui ne semble pas correspondre avec la fin pri- 

mitive de cette ligne) est resté collé un fragment de verso d’un autre 

document (’Axoi[ en grandes lettres, d’un type banal dans les adres- 

ses de verso) et un fragment analogue (otoJarny[&i) est resté collé 

à la fin de la I. 22 (fr. b). La largeur moyenne de la ligne doit se si- 

tuer autour de 30 lettres. Il paraît vain d'indiquer toutes les lectu- 

res possibles de chaque lettre mutilée. 

L. 3.Le nom propre n’est pas identifiable. 

8. Une forme participiale d’un composé de x70är. 

9. La notion de violence, indispensable dans une plainte, est ex- 

primée ici.  
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15-16. À la hauteur de ces lignes, quelques traces d'écriture dont 

on ne peut dire si elles font suite ou appartiennent à un frag- 

ment e. A la hauteur de la 1. 15, peut-être : av. 

32 

P. Giss. inv. 240 0,10 X 0,085 m. 

ÉCÉRE RE ] æagovoil...]roel 

(Fee yelyoauuérov Tà Ônudou[a 

Ferrer ] oùv toïç vioïs Ta.coox| 

[....]s xarépuyor êni [olè tôv Toû vouo® [oroatrnyôr 

DMFC ] dxœwc xaTà Tôv yevduevdr oov drlourmuatioudv 

+ ] äxodoÿvar aëtodc tTodc mépvour | 

EF la y & BeBonOnmuévos. vacat | 

[(tovc) . AërJoxodtooos Kaioagoc Toa[]avo[5 ‘Adpravod ZeBao- 

toÿ mois, jour]. 

A en juger d’après la 1. 8, il manque près de deux cinquièmes à 

droite de cette plainte ou requête, certainement adressée à Apollo- 

nios (cf. 1. 4). Il semble y avoir eu chose jugée (1. 5), mais l’exé- 

cution s’est heurtée à des difficultés. Le différend pourrait avoir 

concerné des revenus de l’an passé (cf. 1. 6). 

L. 3. Peut-être aussi täç oov.[ 

7. Pour BeBonOmuévos, cf. P. Giessen 8, 1. 15. Dans des docu- 
ments semblables, on trouve aussi sdsoyetmuévos (P. Bremen 

36, 1. 17 et 38, I. 25). Après le blanc, on attendrait : deuréye. 

8. Titulature et date tiennent sur cette seule ligne. 

33 

P. Giss. inv. 241 0,155 x 0,115 m, 

G@)  Iof:I-. Cp rel 
] x (étouc) ër|
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Jetov .[ [Pro 

av]ooù [dolTéBacs Téo[oaoas, ITov ul 

5 véoloagec dvà mu[ooÿ lev voïc .[ 
10 Er 

Au verso de (a): ].etrauer. 

Il reste de ce document un autre fragment, beaucoup plus grand 

que les deux autres, mais totalement rongé par l'humidité et devenu, 

de ce fait, illisible. L'écriture du reste se rapproche d’une onciale, 

presque sans ligatures. Au fragment «. le chiffre de la ligne 2 fait 

songer au règne de Trajan, cependant que les 1. 4 et 5, ainsi que la 

mention (incompréhensible) du verso (parallèle au recto, à la hauteur 

de la I. 4), sembleraient s’accorder mieux avec une location de terres. 

Cependant l’absence totale de contrats privés dans le dossier d’Apol- 

lonios, auquel, de par son numéro d'inventaire, appartient ce papy- 

rus, tend à ranger ce document parmi les déclarations concernant 

la récolte. 

P. Giss. inv. 242 0,215 x 0,065 m. 

Bord gauche, en très mauvais état, d’un document de 22 lignes 

au moins. L. 15: uy oùv ual-L. 22: Zofouc. Il s'agissait, proba- 

blement, d’une plainte ou requête. 

* 
GRR 

35 

P. Giss. inv. 89 0,275 x 0,36 m. 

(a) Col. I 

[ZeJprovdvolus El:  
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10 

15 

19 

20 

Oqueës 6 (ai) Io.oû ) a 

Davñc Ileteuivo(c) a 

"ABéoxavrto(s) Kaumr( ) ®..vavo(v) (fuuov) 

Tauevex(douc) no(eoBvréoa) Vevelo( ) B (réraotor) 

Xeuo(veôç) “Ooo(v) xat Méçois “Qpov € (fuuov) (ré- 

Taotoy) (8y000v) (ÉxxadéxaToy) 

’Oqueës no(eoBéregos) ITeteuivi(oc) à (fuuov) 
Zevoqueds ITetreui(vioc) (fuuov) 

Ilereuev(exdoic) 8 x(ai) Ixoëouc Avex( ) (fuov) 

Col II 

E 
Fe à 

Dre IC) Péro(s) a (fuov) 

"Oqueëls] ne(eoBérecos) ‘Aonañouo(s) a (fuuov 

TÉTAOTOY) 

ITaveoveëc Ilexbouo(c) ..... 

“Agorr@po(us) Ilayo(uyditoc) ai [ov&(ous) 

àôeA(p6c) a 

ITexdoic v(ebTepoc) . (uuov) 

Zevnayoôws Tevdynto(c) (uuov) 

Zevxjayodus Ileteue(  ) a 

ColATTE 

ESS I 

ÉPPI2 00 (SI 

IR le.  ] ZZeteui(vos) | 

ZerlopiJeôc Ilereu(  ) .[ 

ÎTe[..].eu( ) Ieteul(oc) |     
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25 “Qooc v(eotegoc) Piev]uvoë( ) [ (Téragtor) (éxxude- 

#atov)] 

Ilete.[ ] ‘’AvovBlwy Avxd(poovos) [ y (Tétaotor) (éxxar- 
yis déxatov)] 

‘Agoyropo Vevvois ’Anlo]A(Awviov) [ (uuov) (rétaptor) 

(106) (éxxaidéxator)] 

Ze[rloelole[volü(que) IL.[.. .o 
[ayoëueis [A 

30 Tautvis We[roéoroc ah. 

HET 
32 Per. -] a (Tétaotoy)| 

(6) CCIRL 

33 helels £ (Tétaotoyr) 

[E a 

35 rca ON) EE GETaoror) 

IETout(eS) y (fuuov) (réraotov) 

k (ëy000v) 

Jwvlo(v) Eëdvô(oov) n (y600v) 

leaf. .]x.ov Ô 

1...C  ) Afetlooiguo(s) Ô 

40 J.ois ITetoo(iproc) a 

[ Jfeuro(  ) ô 
l'Opcevoôpis ITe]teuivo(s) a 

[Méoouos “Q00 ] a 

[vioi ITetloo(ipros) Patoéo(vc) ç 
45 [‘léoa£ ’AxoA]Awvio(v) a 

[vioi ITe]roo({ouos) y (fuuov) (Tétaotor) 

[Mégous “Q0ov  ] (uuov) (rétaotor) 

(yd00v) (éxxadéxator) 

48 [ITayodms Veabéosols [(juwov Téraotor) 
(yd00v) (éxxaidéxatoy)]  
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Col. II 

49 T| unis. 

50 a] 

Avoy[rope 
Wevl 

[ 
[ 

55 AI 

O. 

Tal 

58 I 

(0) 

eo..() Cuuov) 
60 Je  Guor) 

] a 

[AvovBlwvr Avxdpoovos ] y (Tétaotov) (éxxaudéxator) 

Dans son état actuel, le papyrus se compose de trois fragments, 

dont les positions relatives demandent quelques explications préa- 

lables. Un premier fragment (a) donne la partie inférieure (soit: de 

9 à 12 lignes) de trois colonnes d’un rouleau où sont inscrits des noms 

propres et des quantités d’aroures (avec un certain nombre de fractions) ; 

dans la marge gauche des col. I et III se trouvent, en petits caractères 

mais peut-être de la même main que l’ensemble du document, des 

annotations qui semblent ne comporter que des noms propres. Un 

second fragment (b) donne la partie supérieure de deux colonnes ana- 

logues aux précédentes, mais il ne reste guère que la fin des noms 

propres et les quantités, pour la col. I de ce second fragment, et quel- 

ques traces du début et des notes marginales de la col. II. Le troisième 

fragment (c) est fait de la fin de quatre lignes de la dernière colonne 

du document ; or, sa quantité indiquée à sa 1. 4 correspond à celle que



1] 

2h 

Re 
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le P. Flor. 327, 1. 30, donne pour Anoubion, fils de Lyco(phron), men- 
tionné au fr. (a), L 26 (— col. III) de notre papyrus. 

Du point de vue paléographique, il y a diverses remarques générales 
à faire. L'écriture est une cursive très exercée avec un certain nombre 
d’abréviations, par suspension, par trait horizontal au-dessus de la 
dernière lettre transcrite, par arc de cercle vertical. Pour les quan- 
tités, les fractions sont données par des sigles (pour #uov Téraotor 
et pour téraotor), par le chiffre normal surmonté d’un trait horizon- 

tal pour dydoov et éxxaidéxato ; pour uuov, non suivi d’une autre 

fraction, on a des sigles ressemblant soit à un L majuscule qui se pro- 

longerait, soit à une sinusoïde verticale (fr. a, 1. 7 ; 1. 12), soit à un trait 

presque horizontal. Cette variété de sigles pour fuov ne laisse pas 

d’être surprenante, même si l’on admet que le scribe, unique, de notre 

document utilisait des états faits par plusieurs autres scribes ; il ne 

semble toutefois pas possible d'interpréter autrement les sigles en 

question. 

Hr a Col: 

L. 1. On ne peut affirmer l'identité avec la Senpouonsis du P. Flor. 

329, 1. 16 ; d’ailleurs, aucun autre nom de ce P. Flor. 329 n’ap- 

paraît dans notre document. 

2. Dans le dernier nom, qui se termine par une grande haste ver- 

ticale, il y a une ou deux lettres inidentifiables. 

3.Davñs plutôt que Paroïc. 

4. Kawñÿr(oc) ou Kauwr(voc). — Peut-être : Davridvo(v). 

6. Les noms des deux frères sont abrégés par un trait horizontal ; 

le second est connu, à Naboo, par les P. Flor. 326, 1. 15 et 19; 

327, 1. 14. Ces deux dernières mentions sont identiques, car 

P. Flor. 326, 1. 19 à 23 — P. Flor: 327, L. 14 à 17. La présence 

de deux frères suggère que notre document est antérieur au 

P. Flor. 326 (117-118 p. C.) et au P. Flor. 327 dont la date 

est perdue. 

6-7. La note marginale est, à peu près, à la hauteur de ces deux 

lignes, entre les débuts desquelles est un trait horizontal. — 

l...oayor|.]s Käotowooc?   
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7. La fin du patronyme n’est pas claire; on pourrait lire aussi : 
Ieteui(vioc) v(ewréoov), avec abréviations par trait horizontal. 

8. Ce paysan est déjà connu par le P. Flor. 327, 1. 27 (cf. 257), 
où il faut corriger 7 en &; cf., ici même, à la ligne 23. 

9. Le premier nom est abrégé par un trait horizontal ; le dernier 
pourrait être aussi Jlavex( ). 

Col IT. 

13. »(e@tegoc) n’est pas impossible; de toute façon, le mot est 
abrégé par un trait horizontal, comme à la 1. 8. Les fractions 
sont fort probables, sans être absolument certaines. 

14. Ce paysan est connu par le P. Flor. 331, 1. 35 (= Wilcken, 
Chrest. 341; cf. P. Giessen 60) et habite Naboo. Ce qui suit 
son patronyme n’est pas une indication d’aroures de type nor- 
mal, mais pourrait avoir la forme &»(à) (Ci NeL0r D PHIOT 
331, L. 35). Dans ce cas, notre document aurait été confection- 
né d’après des données cadastrales fournies par des papyrus 
tels que le P. Flor. 331, et le P. Flor. 327, 1. 4 à 6 est fait d’après 
le P. Flor. 331, 1. 29 à 37, où, sur quatre postes, Panesneus 
fils de Pekysis est le seul à ne pas avoir de terrain soumis à 
l’aëlaxouds ; le P. Flor. 331 suit un ordre systématique d’énu- 
mération de propriétaires d’après la situation géographique 
de leurs parcelles et il devrait en être de même dans notre pa- 
pyrus (cf., aussi P. Flor. 327, 1. 38 — P. Flor. 331, 1. 25). 

15. Ces noms sont déjà dans les P. Flor. SP 5e 32101132: 
17. Le sigle qui suit »(ebregoc) doit être interprété comme (roÿ 

atoô), sc. [layouyairoc. 
18. Ou: Tevdveitos. 
19. Il y a une Senpachoumis dans le P. Flor. 21 25 

Col. III. 

Le déchiffrement a été facilité par le fait que les noms transcrits aux 
1. 23 à 32 se retrouvent, dans le même ordre, dans le P. Flor. 327, 
L:-27-8%96: 

21. Il n’y a pas de point de contact visible avec le P. Flor. 327, 1. 25. 
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22. Ce qui reste du P. Flor. 327, 1. 26, invite à lire Jlereuerlex(douc). 

23. Le P. Flor. 327, 1. 27, a ITetmuvaxov. En plaçant ici la 1. 59 

(fr. c), on obtiendrait: JTeteul(voc) Axov.( ) (fuuov), dont 

on ne sait s’il faut le rapprocher du fr. (a), 1. 8. 

24. La ligne 28 du P. Flor. 327 est mal assurée. 

25 et 26. Les patronymes sont abrégés par un arc de cercle ver- 

tical (cf. P. Flor. 327, 1. 30). Dans la marge gauche, deux noms 

propres. 

31-32. Lignes très effacées, mais le début coïncide bien avec celui des 

1. 35 et 36 du P. Flor. 327. A la 1. 31, peut-être ITexe]uivis IE 

Fr. b. Col. IL. Le déchiffrement et les restitutions ont été facilités 

par le parallélisme qui s'établit entre les I. 42 à 48 et le P. Flor. 326, 

1. 14 à 20, où les chiffres d’aroures concordent parfaitement. OS 

est possible que la col. I ait encore contenu l'équivalent des 1. 21 à 23 

du P. Flor. 326, il n’en reste pas moins qu’elle contient, dans sa pre- 

mière partie, 9 noms, trop mutilés pour être lus mais ne se retrouvant 

pas dans d’autres listes du dossier. 

Col. II. La note marginale est à peu près à la hauteur de la 1.39 

(col. I), tandis que la première trace visible de la colonne II (propre- 

ment dite) est au niveau de la 1. 41-42. On ne retrouve pas, dans les 

autres listes, la séquence des initiales À, O, T ; le nom commençant 

par O n’est suivi ni de ni de 0. 

Il subsiste le problème de la place relative des fr. a et b. Si la col. 

III de ce fr. a est la dernière du rouleau (par confusion possible de la 

1. 26 avec la IL. 62), la col. I du fr. b ne peut guère correspondre qu'à 

la col. II ou à la col. I du fr. a. Dans le premier cas, la dernière colon- 

ne de cet ensemble hypothétique (fr. b, col. I au dessus de fr. a, col. IT) 

ne correspondrait avec le P. Flor. 327 que pour la seconde partie, tan- 

dis que la colonne précédente correspondrait avec le P. For. 326 pour 

une partie du haut. La seconde configuration, superposant les col. I 

et II de chacun des fragments, ne permet aucune jointure évidente, 

si bien qu'il faut, au moins provisoirement, renoncer à trouver la place 

relative des deux fragments. Seul un examen du verso donnera peut- 

être un jour une certitude.  
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P. Giss. inv. 91 0,085 x 0,10 m. 

5 

äytiyo(apor) x yoap(ñs) edoynu(évor) 

«E (Ëtovc) 

II[.]....mevdue.[..].ov nny(1ouo) 
neoi [’IJBll@va opoayiô.) (àoove.) y (uuov) (Ooayual) By 
oixovy.(  ) X 

xw0tov (ôgayuai) A 
y(vorra) (ôoayuai) Ac 

# (Ëtovcs) 0eoû Toaav|o]o 

Cet extrait de la liste des notables de l’an 17 de Trajan (113-114 
p. C.) fait suite à quelque contestation née après les trois ans de li- 
turgie (cf. P. Giessen 58, intr. au comm.). Le début de la L. 3 donnait 
le nom de l'intéressé, puis le nom de la liturgie exercée. Le montant 
du xépos (1. 7), peu élevé pour l’'Heptacomia (cf. P. Giessen, fase. III, 
Pr 

1. 4) 
sq), correspond à des biens situés au village d’Ibion Nebna (cf. 
et se décomposant comme suit : un champ (estimé à peu près 

à 200 dr. l’aroure), une maison et des jardins. 
L'écriture est rapide et les abréviations sont fréquentes. 

1. Pour les notables, cf. P. Bremen 12. 
3. Il ne paraît pas possible de lire &xBoñc TNLLOUOÙ, comme 

dans P. Lond. 1157, 1. 111, etc... 
4. Les cas sont incertains. La sinusoide verticale, interprétée 

par (fwov), pourrait être aussi un (yivortai), mais différent 
CERCLE AN 7e 

8. La mention Oedc est malaisée à interpréter et elle manque 

  

à la 1. 2. Si l'extrait a vraiment été fait sous le règne de Tra- 
jan (soit : 116-117 p. C.), il faudrait le dater des derniers jours 
de l’année égyptienne, alors que la mort de Trajan était ré- 
cente et qu’on était peut-être incertain du « dies imperii » du 
successeur ; cela nous mèênerait pratiquement un an après la 
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fin de la liturgie et suppose un concours, un peu exceptionnel, 

de circonstances. 

37 

P. Giss. inv. 235 0,13 x 0,095 m. 

[...]..[..]..Tov (doovo@r) xai Tüv àBooy(ovowr) 

[ai] énpyrAmrrau Terayuévorv. 
[xar älrôoa éoyar@vy. vacat 

[oi éolydrau xar’ ävdoa ëxny- 

| ].ev.... (Goovoac) ‘A xai T@v 
[èv TarJvaiü(er) xai Tor àBooyovowy 

[év TavlvalO(ei) ur Adyor oùx dné- 

[yelaypar oi êmuelAnrai] pécxov- 

[vels Oenoew [ 

10 [..]raç xai ét. 

L-yloapiau onl 
[éxInrrAño0ale 

[ J.xeoi voë | 

L'écriture de cette note administrative, dont on a les bords supé- 

rieur et droit, est rapide et désordonnée. Il y est question d’irriga- 

tion artificielle dans le village de Tanyaithis (cf. encore 1. 12). 

Malgré certaines correspondances entre les lignes 1-3 et 4-7, beau- 

coup de points restent obscurs. La I. 3 (précédée, peut-être, de +) 

semble annoncer une liste d'ouvriers (cf. P. Bremen 14) qui ne suit 

pas. Les rerayuévor de la 1. 2 sont, en principe, des préposés à une 

mission définie, qui, dans les expressions parallèles, est précisée par 

êni + gén. (ou xoôc + dat.) et l'on attendrait à la 1. 1 un xaoû Tv 

êni, déjà un peu long pour la place disponible. D'autre part, si l'on 

voit bien ce que peuvent être les 4Booyoÿoau (ou &Bgoyot), pour l’ir- 

rigation desquelles le stratège a un droit de contrainte (cf. P. Bremen 

37, L 10: éxmréyxaoac muac nheiormr dBooyoy énartAou, dans  
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une requête à Apollonios, et P. Ryl. 82, 1. 12 sq), on voit mal quelle 

pourrait être la catégorie précédente (cf. I. 5 in fine). 

L. 4-5. Après une forme active (éxr[tlour]|?), un mot ou locution 

prépositionnelle incompréhensible : ].evmver, Le chiffre est 

fait d’un alpha cursif surmonté d’un grand apex. 

7. Le terme À6yoc ne semble pas figurer dans ce qui précède. 

8. Il s’agit, sans conteste, des éxwwelnrai Auuvaouoÿ (cf. P. Flor. 
326, 1. 4 — no 25; P. Ryl. 82, 1. 7-8) xai émayrAnouod (P. 

Bremen 30, 1. 3-4). 

10. Lire : aëlréç? Peut-être : etwf, avec une lettre (x?) au-des- 

sus de l’œ. 
11. of[uegov ou une forme de omuaiveuv. 
13. Au début, une verticale légèrement sinusoïdale, surmontée d’un 

trait horizontal : (aèrôç)? 

* 
* * 

Divers détails (paléographie, gravité des propos tenus) ont incité 

à grouper les papyrus 38 à 40 qui ne sauraient provenir ni de sous- 

ordres ni de familiers d’Apollonios, mais de correspondants d’une si- 

tuation sociale ou administrative égale ou supérieure à la sienne. 

38 

P. Giss. inv. 52 0,145 X 0,10 m. 

IEPPEE JXo0-vero0or retirer 

PS ]. é0aÿuaoa ei éyd Bovhduevoc 
ps ].. umôér ce Aav0évew à 
FES J.s O8 vôv émimeo0vau xai 

5 [ragauélreuw Taïc Ooûeioaucs aipéoeor 
Fes. ].. uéuyiw eiut oo1, xaitou oùdmy 
[RSS 1.6 siomrewv àA} àopaloôs àv-
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bo 2 nn 0 
[domov] ëoyov éotiv ëav xataudüm .1o 

[ER ] dvduartr ÿ aloeouc &ôlôoto 

10) Pere ] ä£ror iotéëa [ylwois 005 To je- 

Lists. luns ëxp.o[.Iv. vôür de0.[ 

fret ].œ nov êévô[e]foartos eic 

58 élpeiloyta x[a. àjr0oœnov 

LES Jevos uerà [yrlouns oov to 

ISRIPECEE Is aër@u duô6[rla. ôtr à a- 

[....Jouwv äpoou&r péoetu, ovxar- 

.[olv ..nvoges où Oeoi. ueuwov yà0 êuoû 

olôaç To ueyañdpuyor 6 Eder nai, ei 

un êvñr, mods ye Toobrovs duapvAd- 
20 £a. (2 m.) é00Go0[ai] ce eë[ you, Tuuwrate ‘Anoly<1>e, 

uerà T@v dflaoxd]rror. 
[ l..e.ov ‘Aüdo xy. 

VERSO : 

Anollwviœor otoatny@r ‘Anohwvon(olitov) X (‘Exta)|[xœuiac. 

Bien que les dernières lignes donnent la valeur, à une lettre près, 

de la lacune de gauche (de faible étendue), le détail de cette lettre 

de reproches reste obscur. La première main est un peu maladroite 

et légèrement tremblante ; la seconde, assez cursive, semble aussi avoir 

écrit la dernière ligne. Au verso, l’adresse, qui va de bas en haut, 

est d’une autre main; sa disposition donne à penser qu’il manque 

au moins quatre lignes en haut du recto. 

L. 1. Peut-être : [xopoœu. 

2. La première lettre est « plutôt que ». Le cas du participe 

reste incertain. 

4. Jas ou Jec. 

6. Dans la lacune, négation (?) de xoJôc (?) uéuyuv. In fine, au 

dessus de l’éfa, une ou deux lettres illisibles. 

10. Un iofa final n’est pas impossible. — doté: cf. P. Giessen 

18, 1. 9. 

11. Avec tjs (?), on songerait plutôt à &xyéolso]r; la lettre con-  
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B: 

10 

cernerait alors des locations (cf. aosouc, 1. 5 et 9). — In fine, 
compléter en déo|[ua? 

12. Au début, y ou +. 

13. Restituer #[a9’? Auparavant, on pourrait couper djpethov tà 
(cf. G100va à la I. 15). 

14. Au début, un participe (ex. gr.: BovAdulevoc). Le reste se 
retrouve dans P. Giessen 13, 1. 19-20. 

15-16. &|[x'&44]o{wv ? 
17. Paléographiquement, xrrovec est préférable ; auparavant, res- 

tituer où xælo[o]®? 

22, Le début de la ligne est vide. La lacune est de 3 à 4 lettres 
au maximum ; après quoi, il faudrait beaucoup de bonne vo- 

lonté pour lire ]'AôQu(ar)o®. 

  

39 

Giss. inv. 78 0,09 x 0,215 m. 

Col.  ———— 

IE 
[....Jnol Toy pélaxa neuyla....]rns 8x] 

otoAfic...[..]e.eo..avra [..]. tou | 

nai yuvatuac bre uet &lAwy xai 

uixooû dapleïoar Tv dvôgwnov ei un 

puydv Étuyer. Tadra yàg oùdè &Alote uëv 

To00ÿxE ....eceu, TÔ Ô êuoû rapôy- 

toc tnl.] xatel.[..].xov teléow àx|..]1- 

my ëxer tou [...]..[...]ros To xepélaor 

PÉTER ER EE TG oEEeee a 

Col. II. | 

Ja... 
Ael.].av al



ze
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.J-ce to .0l 

vovoaveu.[ 

15 êué. (2 m.) évo@lo0al ce ebyouar pia- 

Tat|e 

VERSO : Jour, puis, après un intervalle, [— — ‘Anoo]voxolirov ] 

Ce papyrus, d’une belle écriture de chancellerie, penchée vers la 
gauche et assez proche de celle de 40, est effacé et sa colonne II, pro- 
bablement moins large, a souffert de la guerre. L'adresse du verso, écri- 
te de bas en haut, montre qu’il manque une grande partie du bas de 
la col. I et au moins quelques lignes du haut des col. Let II. Après 
Jo, on hésite entre un blanc et une lacune. 

L. 2. mo ou ]xov — néuyals ou méuyals werà ]? 
3. Tail ou Jrac [. 

8. xatel ou xara. 

40 

P. Giss. inv. 248 0,10 X 0,085 m. 

1-ael -ler 
lee oJèx ouoiws 

Ti0/RTaDI EEE RE lv &lov 

xlai änovt[....].0e wc ne- 

5 .Je[.]s êx t@v yoauudrov oov 
äneo AauBévwy xai ma[rloiôa 
xafi] qélovs xai névra Tà Tuuw- 
Tata ânéy[w]...[..].e. 

L@ oûv Toëto O1 T7....a- 
10 Zov ue eëOvuôtegor nlolujoeur 

ëx Ts Ivoleualov qular0ow-] 
alias uälloy ävrilauplévor] 

dv épello oov &vañoyl 
oÙtTE nOeus oùte ovvxol  
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15 eu Ovyoeteu. (2° m.) évo[@oblai 
ce ebyouau glitate pet Tv 

dBaoxäytov .[ 

un . [ 1. 

VERSO : ’AxolAlwvlor otoatny@t 

Cette lettre amicale est d’une écriture régulière, penchée vers la 

gauche, avec fort peu de vraies ligatures et ressemblant à celle de 

39 (P. Giss. inv. 78). Par contre, la seconde main est une cursive très 

inégale et assez effacée. L'adresse du verso, limitée à deux mots, va 

de haut en bas, transcrite contre le bord gauche du texte même de 

la lettre ; sa disposition permet de dire qu’il ne manque guère plus 

de trois lignes au début. 

La lettre émane d’un personnage de quelque importance, répon- 

dant à une lettre d’Apollonios avec lequel il a dû entretenir des re- 

lations personnelles ; en signant la lettre (1. 15 sq), il a un mot pour 

la famille du destinataire. Les propos restent trop vagues pour que 

l’on puisse dire de quoi il s’agit exactement. 

L. 3. Trait horizontal final, sans signification (peut-être de même 

à la L 8). 
3-4. Opposition possible entre des formes de xagetvau et Gretvau, 

et entre äAlov et oé. 
4-5. Le mot qui suit immédiatement wç n’a pu être restitué ; xe- 

[uol|[6leféls ne semble pas possible, car on a le bord droit aus- 

sitôt après ze. 

6-8. Le verbe sur lequel s’achève la proposition relative ne semble 

pas pouvoir être au moyen, à en juger d’après les traces sub- 

sistantes. 

8. Le début d’une forme verbale en -uœ termine la ligne ; paléo- 

graphiquement, on est tenté de lire OEouo, ce qui ne donne 

rien de satisfaisant. 

9. I1 n’est, semble-t-il, pas possible de songer à une proposition 

infinitive, introduite par à to. In fine, aoxa (?). 

10. Cf. P. Giessen A1, II, 12. îo
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11. Ptolémaios n’est pas autrement connu. 

13 sqq. La construction échappe, malgré le peu d'importance 

de la lacune de droite. 

14. Lire m<o>0eiç? 

15 sq. Décalée vers la droite, cette fin de lettre est à rapprocher 

du n° 38, 1. 20-21, et du P. Bremen 20, 1. 18. 

Deux billets sont des rapports adressés à Apollonios par des sous- 

ordres et concernent visiblement l’administration du nome ; ils sont 

placés en tête de l’ensemble des seize lettres 41 à 56, qui émanent 

du petit personnel administratif ou familial du stratège. 

41 

P. Giss. inv. 82 0,10 x 0,09 m. 

T@[4] ruuwré[rlor ylailoeur. 
MOV PIE 2 IE 

DO EE 0 
[..]. mertexadendrn âvay- 

5 [xlalwcs nooetoepäunr 

é£e)[O] du muetr êni TÔvr 
Oououdr Tv vpowv xai 
dneréôeto eis Ty oMuegor 

Où ‘léoaxos uayaipopdololv 
10 péoxwy npo[....... Jov 

Jr oof.J6e.[......... 1. 

Il est question (1. 7) du bornage (cf. P. Giessen 48, 1. 25, qui n’ap- 

partient pas au dossier) de terres situées dans des «îles» (cf. P. Giessen 

60: Naboo; P. Giessen 82: Ibion; P. Bremen 14: Terythis). A  
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un rendez-vous proposé pour le 15 du mois courant (1. 4) s’est substi- 

tuée une promesse de venue transmise par Hierax (1. 9), connu déjà 

par le P. Giessen 64 I. 9, où il figure, à propos de questions relatives 

à l’inondation, en même temps qu’un certain Lampon. Ce dernier 

est mentionné par 28 (P. Giessen inv. 222), dans un contexte d’êx(- 

oxepis ; il n’y a guère de motif de l'identifier au xodxtwo àoyvoux@v 

du P. Giessen 59, col. IV, 1. 4; par contre, le Lampon qui paraît, en 

P. Bremen 24, comme intermédiaire (?) dans une affaire cadastrale 

(cf. comm. de Wilcken ad L. 9), pourrait être le même. 

L. 2. Enlilxéntmr, assez tentant, est difficile à lire. Au début 
Bal, plutôt que ex 

6. Lire : &£eA[0etr] äu’mutwr. 

7. Pour dououdc, cf. P. Giessen I, p. 48. 

8. Lire : dxé0eto. 

Le verso n’est plus visible (de même au n° 43) ; hasard ou négli- 

gence, beaucoup de lettres privées n’ont rien au verso (cf., contra, 

n° 5% et 58 à 60). 

42 

P. Giss. inv. 217 0,19 X 0,075 m. 

’AnoÀlAwvrior T@i 

TUMOTÉ]TOL yalpeuv. 

[oO rapà Toù | xpatiotov êmoToa- 

[rhyov ’Aotwolov Ilouo]xiA2ov àvnvéy0n 

5 ävtlyoapor dno|uymuatiouoÿ 

J»...méupo av 

eAl0wo: neoi dË &v 

Jr 0éleuc, énivoené nor 
éoo@ob]ai [ole sdyoua : 

Le problème de la largeur exacte de billet est difficile à résoudre. 

La cassure à gauche des cinq premières lignes est verticale, tandis
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qu'il reste un peu plus des lignes suivantes. On est tenté, pour des 

motifs de disposition harmonieuse des lignes 1 et 2 (séparées par un 

blanc de l’ensemble des suivantes), de restituer un nom propre court 

au début de la 1. 1 ; ce qui entraînerait l’absence, peut-être anormale, 

du gentilice Artorius à la 1. 4. D'autre part, sur le modèle du P. Bre- 

men 20, 1. 9 sq., on songerait à restituer à la 1. 6 un oo ed0éwc suivi 

d’un préverbe de zéuyw, ce qui s’accorderait avec un système de 

restitutions courtes. Par contre, il ne serait pas difficile d'imaginer 

des restitutions longues pour les 1. 3 (adverbe), 5 ou 8 (insertion de 

zoayUATHY, p. ex.). 

L. 2. L'épithète est la seule possible pour Apollonios. 

4. Sur l’épistratège, cf. P. Giessen 84, 1. 21 (BL III, p. 68) et 

P. Bremen 11, 1. 15; H. G. Pflaum, Les carrières procurato- 

riennes, I, p. 185-6. 

7. Selon les dimensions de la lacune, il faut y admettre (ou non) 

un sujet de ce composé d'épyeoda.— Un blanc de trois let- 

tres après #1]/@ou. 

8. Cf., notamment, P. Bremen 9, 1. 20-21, et 22, 1. 10-11. 

9. Peut-être une seconde main. 

43 

P. Giss. inv. 81 0,085 x 0,09 m. 

['Zeloaxilor *Axollowvior 
T@r xvolor nAelotTa {aipeuv. 

: : u \ 
oi Oeuélior Tlor Touyy ai 

Toy otélwy Toÿ év0dde Oedt- 

5 golv] nolloi ôvrec yoelar 

L'auteur de cette lettre doit être le frère de l'architecte Hérodès 

(cf, entre autres, P. Bremen 16 et 17). Tout comme Hérodès (cf. 

P. Giessen 67) et d’autres subalternes du stratège, il emploie le terme 

#Épuos au début de la lettre. Nous ignorons de quel théâtre (L 4-5) 

5  
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il s’agit et la seule autre mention de colonne dans le dossier (P. Giessen 

69, 1. 13) n’a rien à voir avec notre propos. La disposition du théâtre, 

dans une métropole de nome, devait être fonction de la difficulté pro- | 
bable d'établir des gradins ; on ne voit toutefois pas pourquoi les 
fondements sont nombreux (1. 5) et ce qu'ils requièrent du stratège 
et de son personnel. Il reste des traces infimes d’une 1. 6. 

44 

P. Giss. inv. 83 OL 0 En 

@) [.]. [ls “AmoA[oviol: T[&1] 

TUUOITÉTOL yaloev. 

dc Éyoayés por neoi Toù loyaoeiôlov Tv 
dedanaymuévor, ed0éws oo ëneuypa 

5 tola yiéa. To Éeülyols Toy Boty e- 

[Ta] zoérov oùx [..... ] &Maç eixoou 

EPS GEO" la uov yooa- | 
Ps. éranol l» xai &llote 

EI vlnotwtixov xa- | 

(@) 10 ].[yloayl (c) | mvodôas | 
l..ou..oyœuer Ô 15 ] oo zéuyal | 
Ivoeïc. ix0dr oùx o[ ÉE 

JDE _— 

Les fragments b et c ne doivent pas se situer beaucoup plus bas que 
les neuf premières lignes et leur place relative est la gauche pour le 
fr. b et la droite pour le fr. c. Il existe deux autres petits fragments 
qui ne sauraient être replacés (en tout, 4 lettres lisibles). 

(a). 2. Lire : ryuæotétau. 

5. Lire : yrd&ÿ<1>a (cf. P. Giessen 70). 

7. lev deoual ?
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(b). 11. oyœuer ou exœuev. 

13. Jeguoc yo oitov [? 

(c). 14. uvoäôac ne finit peut-être pas la ligne. 

45 

P. Giss. inv. 93 0,085 x 0,115 m. 

[ "Ag-] 
ouôns #ai meoi oùdévos àvtéyoapas. 

naoù 1® 0 Bapet êotw uéyor où yodynlel 

neo to äpélolxovtés oo yowuatoc. äomaou 

| 5 Arooxopäv. 

ëlelewoo, xéçpue, Xoiax re 

Arsinoé, dont le papyrus a conservé la fin du nom, est mentionnée 

par Epaphrodite dans le P. Giessen 13 (1. 5), qui se termine aussi par 

un épowco xégue (1 25). De toutes façons, le destinataire est Apol- 

lonios. Dioskoras est mentionné, entre autres, par un autre homme 

de confiance de la famille, dans le P. Bremen 65 (cf. 53 et 58). 

L. 3. Mention d’un teinturier dans le P. Bremen 63, 1. 8 Il ya 

d’autres allusions à des textiles dans le dossier. 

4. ”Aoxaoœ est relativement peu fréquent dans le dossier, par 

rapport à l'indicatif. 

46 

P. Giss. inv. 218 0/13#%0,09 mn 

1..[ 
Ire.7l l-atl le 

JoroA# Jv.[ É 
loe zaol    
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5 |.œ: Tüv agl Jaxo..& ayoul Jvau 

] émuorodr .| Jxa Toia uov Ô.[ Jo 

Jyvouar la PÉE [ 1É 

lac oùv œul [ro el ere 

Ixo[.]s moumoa.[ l-xaçs.elap la 

10 16 xai oxol ]Ta av.x| Ja 

]. xai oxovt| l.v.ertl lea 

I. Je 

ALGERIE TAIEE EE Er Juxe.) [.].[ 

J: a. xai tooûüllar Au(ro@y) y xali 

15 ].ov. éowr® oûvr [ole xvçue .[ 

la toia uov duanéuyl 

Jpor êü» Bovaer iva | 

J.oo và ëtouua [[ol] xel 

J-LI.L..1..f 

Ce papyrus se compose de quatre fragments que nous avons, ap- 

proximativement, replacés les uns par rapport aux autres ; la dis- 

tance qui sépare les trois fragments supérieurs ne saurait être grande, 

non plus, sans doute, que l'intervalle qui les sépare du fragment in- 

férieur. 

L. 2. Ou bien Jtwrt| 

6. Après émotolr, t| ou x[. Il n’est pas possible de dire si ce 

qui suit est repris à la 1. 16. 

11. Il s’agit, plus probablement, de oxovtéllua ou oxovtla (à 

cause des indications de contenance figurant dans le papyrus). 

13 et 14. Le sigle de Aéro (un lambda avec un iota souscrit, sur- 

monté, parfois, d’un trait horizontal), est banal au 4€ siècle 

(cf., ex. gr., P. Lond. IID) ; le récipient de la 1. 14 a une con- 

tenance de trois litres. 

17. Ou bien Jôwv. 

18. Au début, haste verticale.
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P. Giss. inv. 219 0,06 x 0,06 m. 

Juou xai éav [ 

]. tou “Qolwvos ...( ) 

] xoslar oy@or eic Tôr 

]ôoç adrots lauBa- 

5 J]J..[.].[..].Aov lauBa- 

Bord droit de quelques lignes cursives d’une lettre (?) qu'il paraît 

difficile de refuser au dossier d’Apollonios, même si le sujet n’est plus 

déterminable. 

L. 2. Le nom propre, à peu près certain, est banal. La fin de ligne 

est illisible et il n’est pas sûr que ce soit un mot abrégé. 

48 

P. Giss. inv. 220 0,07 x 0,125 m. 

lee lE anol...]..[...Jovxaou 

ere 1.5 oixlas [...Jemau yüo [.......... ] éuaolrlvel.. 

[ÉREEe J» yeyoépnaldls mor neo Gôgoë peteoov [... 

ER Inxdov. or and dils Tuuñs (Opayuàc) do xai Aelav[..… 

4 bis À ydoax(a) 5 (Ooaxu&r) roeludxorta 

DRIPF ER rECCrE Inxd'ow» mou ädolov. édr yocla äAlov twlôs 

[yémmrat oov ylodyoy mou “ali eédéws rowoc. Aéye, àBaoxav- 

[Teens néc] ânéA0es eis Ty oixiav zoûc Tor àvlgwmov 

IFPICIEETE ] Tavertiouw xai Zehmvny 

]-ov.[  
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Pas plus que le numéro précédent, qui est d’une cursive analo- 
gue, l’appartenance au dossier d’Apollonios n’est prouvée ; il n’y a, 
toutefois, pas lieu d’en douter. Le ton des 1. 3 et surtout 6-7 per- 
met de dire que le stratège n’est pas le destinataire de ce billet 
d'affaire. 

EL Au début, peut-être aussi : l-arosl. 

2. Avant ydo, verbe non identifié. La restitution de la fin n’est 
pas assurée. 

3. 40000 petewoov: chacun de ces deux mots figure, plusieurs 
fois, dans les P. Bremen. 

4. La forme verbale initiale semble correspondre à celle du début 
de la ligne suivante. 

5. ov est au-dessus de la ligne, en petits caractères, de même que 
%ydoax(a) x.T.1. (à partir de éd»); ädo4ov n’est pas certain, 
paléographiquement. 

6. yodyov : y sur p. — së0éwc est plutôt banal dans ce genre de 
correspondance. L'emploi d'éfdoxaytos au vocatif semble, par 
contre, exceptionnel. 

8. Ces noms propres ne réapparaissent pas dans le dossier. 

49 

P. Giss. inv. 223 0,085 x 0,11 m. 

Zapaxiwy ‘Arolo[riwl. T@u] 
qputätor yaioleu.] 

Ayl..]..[...J» eve @.[ 

lol 

L'écriture de ce billet est penchée vers la gauche. Il existe plusieurs 
Sarapions dans le dossier. Peut-être faut-il songer au stratège du 
P. Bremen 11, 1. 8 mais l'emploi de qiâtatoc n’est pas caractéris- 
tique. Il subsiste quelques fragments, appartenant peut-être aux 
lAvet 5. 
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P. Giss. inv. 233 0,11 x 0,08 m. 

[ Teelos ‘Anolwvior T&r 

[avoiwlr mollà yaioeu. 

[oo uèv névlrwr 6e âonétouat xal edyo- 

[uar maoà voïc] Oeoïs neo Ts oÿs 0w- 

5 [rnolac....la um OuôTt fjxovoa neo 

[rc ofc ... àol/evelas. oùx fuelidr oo 

[ Jo[..]. dar ériotoAds ÊmEU- 

[y ] xaù [Le.]] so.[..-1-[-.] 
il ] #0eAo[v| yàe [[rooû uëvl] ‘rnv àde-" 

10 l'on J.oeuw ‘uou £wc àv TÉXN 

| lc aërÿr pelnodto 

y. 
12) Aro." Jeans 

Cette lettre ne peut avoir été dictée que par une femme (cf. I. 10), 

qu'il faut identifier avec Teeus, l’expéditrice des P. Giessen 17 et 

77, celle-là même qui est mentionnée dans le P. Bremen 63, 1. 19. 

Malgré la banalité (dans ce dossier), de la phraséologie concernant 

la santé et ses périls de toutes sortes, le début de la lettre peut être 

rapproché du P. Giessen 17, p. ex. : 

L. 5. Jec est également possible, mais ce qui précède duôTe m'échappe ; 

on attendrait une forme d’éyœrsär (cf. P. Giessen 17, 1. 5-6 

et P. Bremen 61, 1. 14-15). 

6. Dans la lacune, peut-être un yÜv. 

. Dans la lacune, un infinitif dépendant de fuellov. — day ou qav. 

8. Après la rature, qui porte sur une où deux lettres, un léger blanc. 

Après ov, peut-être un sigma, mais sûrement pas un delta. 

9. La surcharge, au-dessus de la ligne, est à l’accusatif, plutôt 

qu'au génitif. Il pourrait s'agir d’Aline, dont nous savons 

qu'elle est enceinte (cf. Chr. d'Ég. 37, 1962, p. SHARE 

Bremen 63, 1. 3-4). 

1
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P. Giss. inv. 239 01240155 

L.-)r.[ ’Axlolovio [r@i] 

[xvolor | xaiçeuv. 
..[. Ts olfc dyelac x[ 

[..]..[....].. do] mooox[évmud] 

5 oov no[@]. éondtetal ce | 

...Jas xai “Howôns at Ines. .[ 

0 iatodc. épowo(o) xéoile 

I.  Jé6d6[n 

Ce papyrus, d’une écriture assez épaisse et mal conservée, est cité 
par Kornemann dans son commentaire au P. Giessen 76, 1. 6, au prix 
de deux erreurs : du £]eôyos qu'il croit lire (à la L. 3), il n’y a d’exact 
que les deux premières lettres de #y(1)elac ; de plus, la ligne 5 se pro- 
longe après ce et cela semble infirmer la restitution [Xauo]äc proposée 
par Kornemann. La largeur exacte de la ligne doit être de l’ordre 
de près de 25 lettres. Le nom de l'expéditeur est relativement bref. 

3-4. Le zeoi, attendu au début de 3 (cf. P. Bremen 61, 1. 40) ne 
se lit pas. Plus loin, on attend une formule comme x[a0° doav 
(cf. P. Bremen 61, 1. 48) ou x[af’uéoar (cf. P. Bremen 66, 
1.3). Restituer peut-être : meo[i Tÿc olÿc dy<1>elac #[a0° Goav| 
aaloù [r@: 0]e® rio] moo0#|évqua xTÀ. 

8. Cf. P. Giessen 91 in fine, mais il n’est pas sûr qu’une date 
ait suivi sur la même ligne. 

52 

P. Giss. inv. 243 0,09 X 0,08 m. 

] ‘AxoÂ[lovio 

]... xal{oeu
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Jo e£al 

] mod | 
ôlvoual 

  

Il ne reste que des bribes, très abîimées par l’eau, de cette lettre, 

d’une écriture peu ligaturée. 

53 

P. Giss. inv. 244 0,05 x 0,07 m. 

‘Qoilwl» ’Axollo[rioi] 

[r@r] ddelp@r [xaioev.] 

] Ko2lo60m v.[ 

ävalo{ôovté oc 7| 

Ce papyrus, d’un style d'écriture proche du précédent, a été men- 

tionné par Kornemann (P. Giessen 65, comm. ad I. 6). Bien qu'il ait 

souffert depuis, les différences que je vais indiquer sont certaines. 

L. 1. Horion: cf. Chr. d'Ég. 1966, p. 350, et, ci-dessus, #7. 

3sq. Nous n’avons pas le bord gauche du texte, même si le nom du 

porteur débute, normalement, ce genre de billet (P. Giessen 

69, 71 et 88): 

4. Pour 4valô{ôovta, cf. P. Bremen 9, 1. 10 ; 52, IL. 4 et P. Giessen, 

passim. 

5. La première lettre est un delta (et non un lambda) ; donc, au 

mieux, il faudrait restituer émoroAido (même si émuotoAov 

est fréquent dans le dossier). On peut songer aussi à un nom 

propre (Dionysios).  
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P. Giss. inv. 247 0,06 x 0,145 m. 

IE 
1.0o.[.] tv Oénlowl] Zer- 

..Jas ôte péya ti uou nagéëy voëro nlow#loac. 

(2° m.) éoo@obai 0e ebyouar àdehpe. 

5 K..[.].ve nagaxéxAmxa ëv Méuçqer Oiaotolxo® ’Anollwviov 
[pou oû ai TO Gvriyoapôr oo éxeuya oùv 1ÿ éfruo- 

moAlTEe IL 

vn0.[. éroumurfoxo. néupai tir éxoro]}r [éx|ws to 4x6 Aov0ov 

yévnrals....]1. add éyoapäc por méuypar [lai to ävt{éylo[a]polr] 

roë ye[uoo[yeléplolv éxeupd oo oulrnAliélals Tf émuorolÿ. 

10 Verso : [’Axollovior ovoatny&r (‘Enta)xwl]uiac 

äno ‘AxoA(Awviov) àô(elpoë) 

Les trois premières lignes sont d’une cursive plus grande et moins 

irrégulière que la suite. La salutation de la 1. 4 est, comme toujours, 

assez cursive, mais semble bien être de la même main que les I. 5 à 9. 

Le verso porte, d’une main qui pourrait être la première main du 

recto, la fin de l’adresse coutumière ; elle est, par rapport au recto, 

contre son bord gauche, et de haut en bas. Même si cette adresse 

était plus ou moins abrégée, nous avons l'assurance que la lettre était 

longue ; il manque, au minimum, une vingtaine de lignes. 

Toujours au verso et un peu en-dessous de la fin de l'adresse pré- 

cédente, on lit, en une cursive qui n’est pas celle de la seconde main 

(tout en se rapprochant de celle de la 1. 4 du recto), le nom de l’en- 

voyeur ; le second mot est abrégé par suspension et le troisième, par 

deux diagonales ascendantes et parallèles, cependant que le tout est 

souligné une fois. 

Une lecture to[5 àde]Apoô (au début de la 1. 6) créerait des compli- 

cations prosopographiques telles qu’il vaut mieux y renoncer, même 

si l’on doit admettre, dans cette lettre, l'existence de trois homony- 

mes. Le terme dôelpôc figure souvent dans des lettres adressées   



55 INÉDITS DU DOSSIER D’APOLLONIOS LE STRATÈGE 15 

par des personnages officiels au stratège Apollonios et cela est par- 

ticulièrement sensible dans les P. Bremen. Il en est ainsi pour le 

stratège Démétrios (P. Bremen 7, 1. 2 et 22, 1. 14), mais ce même Dé- 

métrios du verso du P. Bremen 22 a fait écrire : ’Anollæwvior otoa- 

tny@r ân0 Amuntoiov pilov. De même, le verso du P. Giessen 88 

porte, de deux écritures différentes : ’AxoZllœvior otoatmy@r (°Ex- 

ta)[xœutas], suivi (en plus petits caractères) de 4x0 K2av[ôiov ’Axo- 
Aœoviov otoa(tny08)| Ouvitov. 

Les toutes premières lignes semblent donner à entendre que l’ex- 

péditeur est l’obligé du stratège Apollonios ; les 1. 5 à 9 font allusion 

à des démarches d’ordre bureaucratique (sauf, peut-être, le Yeo0- 

yoagpoy de la I. 9). La mention de Memphis (1. 5) pourrait concerner 

le conventus préfectoral. 

La répartition exacte des phrases reste incertaine ; ainsi, la subor- 

donnée de la 1. 8 pourrait également se raitacher à ce qui précède. 

D'autre part, la dernière phrase (1. 9-10, à partir de xai) répète peut- 

être la relative de la I. 6. 

L. 3. En tout état de cause, la lacune est courte, sans que l’on puisse 

cependant restituer le verbe dont dépend ôv. 

5. Au début, on ne voit pas l’accusatif dont doit dépendre ôva- 

otoluxod (— sommation). JlaoaxaAetr prend, sans doute, ici 

le sens de « réclamer » (dans une affaire administrative ou ju- 

ridique). 

6. Le mot final, abrégé, n’est pas identifiable. 

. La quatrième lettre est un epsilon ou un upsilon. 

9. ouymAi£ac: cf. P. Giessen 25, 1. 7-8; P. Bremen HMS 

P. Strasbourg 187, 1. 5. 

55 

P'Giss. iny. 210 0,055 x 0,085 m. 

] ’Anolwvior 

[T@r Tuulorértor yaioeur.  
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leoxe...Oédwxa 

Jel.l--L 

Cursive très régulière 

L. 3.On ne peut lire un préverbe de Oé0wxa. 

56 

P. Giss. inv. 450 0,05 x 0,05 m. 

JArollowvior 

TL TuuloTätTor yaiçeu 

Il ne reste plus que deux lignes de cette lettre, dont l'écriture est 

penchée vers la gauche et qui a beaucoup souffert de l’eau. 

k 
*k * 

57 à 60: Lettres d'Eudaimonis. 

57 

P. Giss. inv. 224 0,06 x 0,105 m. 

Eëôamovlis] "AxoÂ[olblélor [r@r vite yaigeu.] 

moû nävrlov] sbxouai oe dyuairlew uerà Ts ovu- 

Biov oov ‘A[Aw]ÿc xai où draleinow [To xoooxévmud] 

oov rmoto0oa zapà müok voice Deoic Le ] 

5 .]...Anonc. oùx dpeiler | 

CL J» oùô[e]ual 

Avec cette lettre, dont le début a été cité dans la Chronique d'Égyp- 

te 37 (1962) p. 349, commence une série de quatre lettres envoyées 

par Eudaimonis à son fils Apollonios, le stratège. On connaissait déjà 

les P. Giessen 21, 22 et 24, le P. Bremen 60 et le P. Flor. 332.
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L. 1. Xalpeur était, sans doute, abrégé, comme dans 59. 

P: 

10 

15 

2-3. ovuBiov. Cf. P. Giessen 12, 1. 8 et 59. 

3. 00 dualeinw. Cf. P. Giessen 14, 1. 4 et 85, 1. 8. 

4. Pour le proscynème à tous les dieux, cf. P. Giessen 14, 1. 5; P. 

Bremen 57, 1. 6 et 58, 1. 5-6 ; les salutations s’arrêtent à Oeoïc. 

5. La construction du début n'apparaît plus. 

58 

Giss. inv. 245 DAPR A0 NS 

Eÿôamuovis ’Anollowvior T@r 

vidr mollà yaigeuw. 

O.w.. Tàç ap fuetv tagayäls] où 

xaotelol® voxrlols muéoas e[élylo- 

uévyn toïc Oeoïs nâor xai n[écœus] 

éxws [oe] ô[Jaov[AlAap&or [...]rl...].[. 

-oç. [waolaxA[nlôeis oûv [..]Jo[..]r 

oeav[rol» diéy[alye uéyor oô mo[..]ra- 
O[wo ai] To xapoÿ Tobrou ragayai 

xlai ..anarräc mu eis naoaué- 

[Oo]. un éxvmons xeloil Tic os 

[owrnlotac ônl&oal{ pou. àondbe-| 

[vai oc] ‘Hoadoëc  [uewxoà xai 

a ]-ouxol 

Verso : [’Axollwvior olroarny@r ‘Enraxwulas 

L'écriture de ce papyrus est peu ligaturée et il y a une certaine ten- 

dance à la rondeur dans les lettres. Au verso, vers le milieu et de bas 

en haut, l'adresse est d’une autre main ; on a conservé, à peu près, 

les trois cinquièmes du document primitif. La mention de Tapayai 

de Trajan. 

3 et 9) date la lettre de l’époque de la révolte juive de la fin du règne
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ot
 

É2 

3. 

où 
10. 

10-11. zagauwüov : cf. P. Flor. 332, 1. 19. 

11. 
12. 
13. 

La formule avec old se retrouve dans d’autres lettres fa- 

miliales dictées par Eudaimonis (P. Giessen 22 et 23) ou Aline 

(P. Giessen 19) ; on verra, ci-dessous, que ce n° 58 offre beau- 

coup de ressemblances de style avec le P. Giessen 19 (cf. aussi 

PGiessen 19,1 "8h, P. Giessen 22; "1 11). 

Au début, une expression adverbiale ; la première lettre pour- 

rait également être un della, mais dv 6Aov ne se lit pas. Peut- 

être convient-il de distinguer les tapayai des ’lovôalwy 06- 

ovBor (P. Bremen 11, 1. 26) qui auraient une portée plus large ; 

dans ce cas, les ragayai se limiteraient à l’Hermoupolite (cf. 

zao’mutr) et pourraient se rapporter aux grèves dont il est 

question dans le P. Bremen 63 (datable de juillet 116; cf. 

Chr. d'Ég. 1962, p. 354). De toute façon, il n’y a pas lieu de faire 

l'assimilation avec le terme officiel de Tépayoc, employé ailleurs 

pour désigner la révolte juive (cf. Chr. d'Ég. 1962, p. 351). 

. vuxtÔs muéoac: Cf. P. Giessen 19, 1. 7-8. 

. La place de xâoe entraîne la restitution xéoauc. 

. Oaovalapor: ce double composé de Z2auBävew correspond, 

pour le sens, au Ovapvuldocovour (sc. : äxodoxonov) du LP. 

Giessen 17, 1. 7. Il n’est pas impossible de lire ici : ô[eJaou[À]- 

labour ällodolx{ol|[xlor. 

7-8. Cf. P. Giessen 19, 1. 14: Ilagaxal® 0e oôv àopal@c oeavrov 

#.t.À. En fin de 1. 7, un attribut de l’objet ou un adverbe. 

8-9. On ne voit pas le sens à donner à un subjonctif de zooïotévau 

(dépasser ?) 

xa0o0 : Cf. P. Giessen 19, I. 4. 

Dans la lacune, un composé d'éxaytäy ou le pronom ow. 

un ôxvonc : cf. P. Giessen 79, II, 1. 6. 

cœtoias : cf, entre autres, P. Giessen 19, L. 8-9. 

La petite Héraïdous, fille d’Apollonios et d’Aline, est mention- 

née assez souvent dans la correspondance, soit par Eudaimo- 

nis (P. Giessen 21, 1. 18-19 ; 24, 1. 6-7 ; P. Bremen 60, en marge; 

63, 1. 24), soit par Aline (P. Giessen 78, 1. 7), soit par d’au- 

trés encore (P.-(niessen 97, 1,2 180;:1.:2% 95, F0: À 
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Bremen 65, 1. 8) ; il est probable que l’enfant vivait chez sa 

grand-mère Eudaimonis, à Hermopolis (cf. Chr. d’Ég. 41, 1966, 

p. 353). 

Malgré la banalité de certaines formules, les ressemblances avec 

le P. Giessen 19, écrit par Aline depuis Hermoupolis, sont assez frap- 

pantes. Comme, d’autre part, l’écriture de ce papyrus (= P. Giss. 

inv. 33 ; cf. Kurzbericht 8, 1959, p. 3) est probablement la même que 

celle du P. Giss. inv. 245, on doit admettre qu’Aline et Eudamonis 

dictaient, plus ou moins, leurs lettres et que le scribe y mettait du 

sien. 

Le P. Giessen 19 est de la fin août 115 et le P. Bremen 63, cité 

plus haut, est de juillet 116 ; on peut très bien admettre qu’un même 

scribe a écrit, à environ un an d'intervalle, le P. Giessen 19 et notre 

58, qui doit être à peu près contemporain du P. Bremen 63. Vu les 

soucis exprimés dans le 58 au sujet des dangers courus par Apollo- 

nios, on doit supposer qu’au milieu de 116 p. C., la révolte juive était 

encore menaçante et qu'Apollonios n’est rentré chez lui que passée 

cette date. 

Dans P. Giessen 19, 1. 3-4, on lira éé[aiplrnc. 

59 

P. Giss. inv. 246 0,055 x 0,115 m. 

Eÿôauovis "Anollwvior T@r 

quootooyotétar vidr ya(ioeuw). 

moù T@v [é]Awr ebyouai de Ôua- 

oobeoôar âua Tir ovublor oov 

5 "Alu xai GBaoxävtois ‘o'ov mai 

Ôlous. .[.].08 tois &Aloic xai Toù 

l-œc Ï.œva ëxd 

Verso :’Anollowviols oToatny@r ».7.1.  
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Ce texte a été publié dans la Chronique d'Égypte 37 (1962), p. 

349. L'écriture, ronde et peu ligaturée, rappelle celle du papyrus pré- 

cédent, sans toutefois être la même. Au verso, près du bord droit 
et de haut en bas (par rapport au recto), l’adresse est d’une autre 
main ; il ne reste qu’une faible partie de la lettre primitive. 

L. 2. ya({oew) est en surcharge. 

SABounlendEbut acte RGtessen als 

4. Pour une formule avec &ua, cf., notamment, P. Bremen 20, 

46 et 64110; 

5. Lire : xai <vtoïs>. Les trois dernières lettres d'épBaoxävtois 

sont en surcharge et le sigma de oo est au-dessous de la ligne. | 
6. Avant Ôé, probablement une préposition. | 
7. Tréma sur le premier iofa. | 

60 | 

Per inv. 50 D07e< 0 11m. 

[ESôlauoveis ’Anollovior Tr vidi nhet[otal 

Aalpeuv. 

noù uèv néytoy ebyouu 0e Dyuaiveuw xai .[.] | 

[RTE ].a änodoxonov elvar mévrote. yet- 

5 [ryléoxeuw oe 0élo ôtr oùx éEéomuar eë[...] 

adtôs oùx oldac Ôtr où un noujow àla nel ..] | 

Ée élxaom0ny oôv [...... ] 

Verso : [’Axollwlrior otoatn(y@i) “Envaxopl {ac 

Ce texte, dont les trois premières lignes et le verso figurent dans 
l'introduction du P. Flor. 322, a été publié par Swiderek-Vandoni, | 
n° 24, p. 67-68. Il est d’une belle écriture, posée, mais plus grêle que | 
les précédentes. L’adresse, qui est dans la partie droite et de bas |
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n à] 

ON 

Lo 

en haut, fait supposer qu’il y avait, au moins, trois lignes de plus dans 

ce billet. Il manque fort peu à droite. 

L. 1. Lire : Edôamovic. 

‘En fin, peut-étre un fon, 

4, Probablement ] xai. Pour éxodoxomoc ; cf. P. Giessen 17, 1. 7; 

22, 1. 8 (ce dernier exemple est dans une lettre d'Eudaimonis). 

6. Lire : ofo0a. 

7. La graphie &xao0mnv, certaine, doit provenir du scribe. On 

peut songer à une erreur pour éxdomv (confondu avec l’aor. 1 

êxéo0ny) et rapprocher du &£6omua de la 1. 5. Il est question 

de tonte, mais les circonstances de cet acte (pris au sens con- 

cret ou métaphorique) nous échappent ; faut-il songer à quel- 

que superstition (mais cf. Chr. d'Ég. 37, 1962, p. 351)? 

Au verso, abréviation par suspension. 

61 

PAGISS ny il 0,075 x 0,10 m. 

Jovoau [rlô[] Tyucwrätar 

xailelew. 

Olélw edogwotetr edruyoürta 

J» oov névrowvr. eën0es noûyua 

5 uvlnodeis T@v varx@v mt 

].no0ÿva adr@v. Mà yàg Tor 

Cette lettre, d’une cursive inégale, est d’un style différent de celui 

auquel la correspondance d’Apollonios nous à habitués. 

L. 1. Une lecture Aillovoäre n’est pas impossible, mais le datif nor- 

mal d’Ailouras dans cette correspondance (cf. P. Giessen 25, 

1. 1: P. Bremen 51 et 52 verso ; P. Strasb. 187, 1. 1) est de la 

ire déclinaison.  
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. Ex. gr.: xoû t@v 6lwvy ce Olélw. Le verbe sdgæwotetr est 

fait sur l’adjectif eëpwotoc. 

. Et. gr. : uetà t@v xuôlæw]r oov. 

. Dans la lacune, ôtr. — Lire : dvayxr. 

. Peut-être &x]Ano0vau qui s’opposerait au wy]moOeis de la 

ligne précédente. 

. Invocation peut-être par Hermès (Ma yào tôv | [‘Eouÿv x.7.1.), 

dieu familier dans ce dossier. 

. Traces minimes de la fin d’une ligne 7. 

 



   ANNEXE 

62-73 

Pour finir, voici quelques remarques et corrections inspirées par 
un examen, malheureusement trop bref, d’un certain nombre d’au- 

63. 

| 

64. 
| 

65. 

66. 

67. 

  

tres papyrus du Musée gréco-romain d’Alexandrie. 

62. — Inv. 734 (inédit). Fragment (11 lignes) d’un document admi- 
nistratif datant d’'Elagabal et de trois mains différentes, avec 
mention d’un stratège de l’'Oxyrhynchite, qui pourrait être 
l’anonyme du P. Lond. 2175 (Arch. f. Pap. NII, p. 223), à 
placer entre Anoubion (attesté encore en août 216 p. C.) et 
Harpocration (pas attesté avant mai 219 p. C.). 

L. 6.: Ovalrd£ews 0e Zeovoov xlai *Aytwvivov 
1] ZnvoBlov otoatnyo5 ovrl 

et 1. 11 : Aôroxodrooloc Kaloagos Mégxov ’Aytævivo [(sic). 

Inv. 29 (cf. P. Alex., p. 23). Plainte au sujet de terres non 
inondées, au 3es. p. C. (cf. L. 12) ; à la L. 3, on lit: KAavôlac 
Beoeveixns xarà x] 

Inv. 46 (cf. ibid., p. 23). La titulature transcrite est impossible. 

Inv. 49 (cf. ibid., p. 21). Dans cette requête au préfet d'Égypte, 
on lit, à la 1. 20 : JS Avovoyiac a... 

Inv. 89 (cf. ibid., p. 32). Restes de 11 lignes. L. 2 sq. : Jos 

dyufow xai nlovTr@ Lai uvfoxœuar pliwv xai Ed» yoïar Eync 

AdoTovc ËTi To..... dow oo La formule finale (1. 10-11) est 

en époloobai oe ebyoua et se termine par xmavvxiy (= xa- 
vouxel). 

Inv. 310 (cf. ibid., p. 21). Dans cette requête au préfet d'Égypte 

(2° -3 s. p. C.), il est question de tutelle d’un GpÿA£ (1. 20). 
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68. — P. Alex. 10 (inv. 428, p. 55). L. 7 : Iavepoléuuer. 

69. — P. Alex. 9 (inv. 430, p. 55). Lire : /laveuyet (1. 3) et ITaveu- 

yéos (L 7). 

70. — P. Alex. 8 (inv. 437, p. 54). Ce texte ne peut être que du règne 

de Trajan, soit 106 p. C. ; son écriture est celle d’un vieillard 

ayant appris à écrire du temps de Néron. Lire aux Il. 1-2, 

CAUSE 
ëtovs évérov Aôtoxod[tooos Kaloagos Néoova Toaavoÿ] 

ZeBaotoô l'eouavixoô [Aaxuxmod umvôs ’Axellaiov 10] 

71. — Inv. 479 (cf. ibid., p. 33). L. 3-4: xo0 uèv néytwv ebyJouai 

de dyuail[ver — — 

72. — Inv. 585 (cf. ibid., p. 27). L. 10-13 : 
INeo[rrinqr........ 

dc êt@lr nevthxovta mévT(e) 

où uelTomor uéoœr 
rs xélrar adtT@r €. 

73. — P. Alex. 5 (inv. 621, p. 50). Après la L. 6, commençant par 

[velrelevrmxdc, omission d’une ligne dont il ne reste que: 

Irotnoao....o.ôn.[.



CONCORDANCES 

PAAïIen 5 73 590 2 222 28 
6 3 ETS 223 49 
8 70 CARS 224 57 

069 734 62 225 29 

10 68 ZS08 10) 226 30 
De 5 PRPrentes 2 227 15 

Alex. inv. 29 63 33 19 228 18 
46 64 34 15 229 31 

49 65 PFlor: 1326. 25 230 27 
50 60 . P. Giessen 43 14% 231 61 

89 66 44 22 232 26 
310 67 Giss. inv. 9 14 233 50 
428 68 52 38 234 20 

430 69 77 22 235 37 
334 5 78 39 236 16 
437 70 79 23 238 24 

465 8 81 43 239 51 
479 71 82 41 240 32 

499 11 83 44 241 33 
503 13 89 35 242 834 
508 12 91 36 243 52 

Oo 7 92 25 244 53 
537 6 93 45 245 58 
545 4 217 42 246 59 

566 5 218 46 247 54 

OT 219 47 248 40 

585 72 220 48 370 55 

589 9 221 21 450 56     
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I. Empereurs 

DoMITIEN 

Aètoxodroo Kaïoag Aouviavôs Zebaotôs l'eouarxds 7 1-2. 

TRAJAN 

Aëroxodrwo Kaïoap Néoovas Toaavôs ZeBaotdc T'epuavixds 70 1-2. 

Oeôc Touavrds 36 8. 

HADRIEN 

6 xéo1oc ‘Aôguaroc Kaïcao 26 5-6. 

‘Aôoravôc Kaïoap 6 xégios 14 7-8 ; 15 10 ; 17 9-10 ; 19 HP OMOE 

213: 

Aètoxoétoe Kaïoag 6 xvp1oç 15 22. 

Aëtoxoéroo Kaïoapg Toaavôc ‘Adouardc ZeBaotôs 14 20-21, 25-26 ; 

15 16-17; 16 9, 17-18; 17 23-24, 29-30 ; 18 1-2, 6-7 ; 22 9-10, 

14-15 ; 23 2; 24 7; 26 13-14; 32 8. 

Aÿroxoéroo Kaïoag Toauavôs ‘Aôosavôs *Aguotos Zebaorôs T'eç- 

uarixôs Aaxixôc ITaodxds 25 6-8, 24-26. 

ANTONIN LE PIEUX 

>Aytovivos Kaïoag 6 xépios 2 2-3 ; 4 8, 13-14. 

MARC-AURÈLE 

Méoxos Aëoluoc *Avtovivos Kaïcag 6 #bpos 9 6-8. 

SEPTIME-SÉVÈRE ET SES FILS 

oi xvoior ZeBaotoi 1 6. 
où pur muy aprimrou Aèroxoétoges Zeovñooc xai Aytovtvoc 

EèoeBeic SeBaotoi xai 6 iegbrartoc l'éra Kaïoao xai >Iovaia 

Auva ZeBaorn urne oteatonédwv 1 6-12. 
Oeoi Zeovñooc xai ’Aytwvivos 62 6. 

CARACALLA 

Méoxocs Aëopÿlioc Zeovñoos ’Avrtœvivos ITagbuxôc péyiotos Bostar- 

vuôc uéyioroc l'eouarixôc uéyioros EèoeBñs Z'eBaotés 5 25-26. 

ÉLAGABAL 

Aètoxodrowo Kaïoag Mégxos Avtwvtvos | 62 11.  



        

  

‘Abéo 9 9; 38 22. 
’Axelatoc 70 2 

OO MSRTE 257 
Meyelo 4 14,16 ; 5 26. 
ITaôüvr 23 2. 
ITayvy 14 26 ; 15 23 ; 16 17; 
ASUS TS 

II. Mois 
    

ITeoitios 7 3. 
Tüfr 12 6. 
Dauev0 5 7. 
Dapuod0r 10 4. 
Dawdqr 24 8. 

Xoiax 7 3; 26 14; 45 6. 

III. Noms propres 

’ABäoxavtoc 35 4. 

"Aliyn 57 3; 59 5. 
Avex( ) 35 9. 
’Avôuris 14 16,17. 
’AvovBiov 35 26,62. 

’Aytioyiavds 3 1. 
’Aytovios Avtioyuarôs 3 1. 
’AnoÂlwvioc (le stratège) 14 2 ; 

15 2; 17 1; 19 1; 20 2; 
24 1,10; 25 1; 31,1; 38.20, 

verso ; 40, verso ; 42 1; 43 

1; 4% 1: 49 1: 50 1: 51 
do S2 1531; SARVErSON 

DO 56 1557 16% 581 

Nero SO IP SVErSON GO 

verso. 
’AnolAwvioc 5 1; 25 17; 35 
27,45 ; 54 5, verso. 

Aoudis 14 5. 
‘Agovrpois 35 15,27,51. 
‘Aoraïñoics 35 13. 
‘Aoratovublns 15 26. 
‘Aoroxoatiory 3 14; 14% 4,12, 

18,27. 

‘Aoroyoatéuuær (?) 8 1. 
’Aoowdn 45 1. 
Aothc 16 18 ; 17 3,14,19,22. 
"Aoteuiôwgoc 4 3. 
’Aotooioc Îloroxillos 42 4.   

"AoxÂnridôns 1 1. 

Beoevixn 63 3. 
DATENT E 
Biois 46 19:-28 9 (?). 

Anuroros 27 7. 
Audyvnros 1 7. 
Aîoc 6 2. 
Arooxopäs 45 5. 
Aidoxogos 14 4,15,27. 
Aor 8 3. 

‘Eouaïos 19 20,25. 
‘Eouiac 6 xai ’Arollwrioc 5 1. 
ÆEÿavôooc 35 37. 
Eÿôauovis 57 1; 58 1; 59 1; 

60 1. 

ZnvdBios 62 7. 

‘Houôoôc 58 13. 
“Hobôns 51 6. 
“Howv 11 2. 

Oatoÿs 19 20,25. 
Oevanéyyis 5 4. 

‘leoaxiwr 438 1.
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‘léoaë 25 17; 35 ADERATAOË 

"Toyvoäs 7 6(bis). 
’Ioyvolwr 5 23. 

Kaunt( ) 35 4. 
Kévonos 6 xai ’AoxÂmmädns 
de 

Käotwg 35 7 (?). 

Käavôta Beoevixn 63 3. 
Kiawôroç Audyyntos À 7. 
Koliov0ns 53 3. 

Adurovy 28 10. 
Aewviôac 13 3; 27 3. 
Aoyyivos 6 1. 
Aovxgrios Zabivos 8 2. 
Aoôroç 29 9. 

Adxoc 4 4,10. 
Avxépowr 35 26,62. 

Maotiälis 14 10 ; 15 7; 17 7; 
19 8; 20 8; 21 2. 

Méoois 25 15,19; 35 6,43,47. 

Midoic 19 3,22. 

Neotriqus 72 10. 

Nülos 6 xai ’loyvoiwr 5 23. 

Opoevoÿqis 17 22; 20 4; 
D 25 PS0 O0BI5E 

35 42. 

Opreôs 35 2,7,13. 

ITaBoës 12 2. 
ITaïÿou 6 2. 
ITaveovedc 35 14. 
Ilavepoéums 68 7. 
Ilaveyärnc 19 17,21. 
[ayouneteñois 27 2. 
Ilayouypéis 14 4,24; 85 15. 

Tlayouatoÿs 25 21. 
  

Ilayou&c 15 3,13,24. 
Ilayodus 16 18; 17 15; 19 

16,19,26,27 ; 25 20,23 ; 35 29, 

48. 

ITayopdis 17 16,19. 

ITenxdois 35 14,17. 
ITerauodvis 10 2. 
ITeteue( ) 35 19. 
ITeteuevexdois 25 23; 85 9. 

Teteutvis 25 4,14,30 ; 35 3,7,8, 

22-24, 31(7) 42. 
ITetél lyis (2) 35 26. 
Ilevooïois 25 16,18,22; 35 39, 

40,44,46. 

ITetowvrios 8 1. 
Iniel 51 6. 
ITxodpis 35 9. 
Tlvepeods 7 8. 
ITo.ow ) 35 2. 
Iov@ous 25 3,28,31 ; 85 15. 
Iouoxillos 42 4. 
IIroeuaios 1 3; 40 11. 
ITyñous 25 3,28,31. 
ITœAiwy 5 4. 

“Pémmos Maotiälis 1% 10; 

AG TNT 1918; 020 Si 

21 2. 

ZaBtvoc 1 3; 8 2. 

Zapaniwr 9 3; 49 1. 

Zartooviios 8 4. 
Zelmyn 48 8. 
Zeunoôvios Aoyyivoc 6 1. 
Zevaoth®s 19 24. 
Zevuéoois 20 5. 
Z'evorrwpois 14 11. 

Zevoooevoôque 14 5; 17 20; 

22 7,8 235 28 

Zevootoic 17 21; 19 23. 

Zevopeds 35 8,23. 

Zeyrayoupdus 19 16,21.  
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dvapéow 42 4. 
vo 25 13; 37 3,4. 
äv0pwroc 38 7,13 ; 39 5 ; 48 7. 
ävriyodpo 45 2. 
dytiyoapor 24 3; 86 1; 425; 

54 6,8. 

dvrilauBéro 40 12. 
dédw 3 12. 
äraytéw (?) 58 10. 
änemu 40 4. 
änelevOéoa 22 6,8. 
ânéoyouar 48 7. 
ânéyo 40 8. 
GRO 3 13 "4 5.; 546,9: "61.3;; 
78, 14612: M5 65 174; 
12; 19 5,13: 20 6: 21 1; 
31 4,7; 38 15; 48 4; 54 
verso. 

äroyodqouar 1 7; % 5,7,11, 
LORIE AT OIGEETAEMIONGE 
20 6,11: 21 1. 

änoyoapn 14 8,22,27; 15 11, 
LOS 16 5710 268 

19 12; 21 4; 22 12. 
änoûtdœp 5 14; 32 6. 
äxodoxomoc 60 4. 
äpyvouor 5 8,13. 
doéoxo 45 4. 
âpuotepôc 14 14. 
doovoa 2 5; 26 10; 36 4; 37 

1,5: 

doté 11 3 113 6; 334. 
äonuos 14 16 ; 19 18 ; 21 5,8. 
dobévera 50 6. 
âondçouar 45 4; 50 3; 515; 

58 12. 

dopals 38 8. 
adlaxi£æ 25 10. 

adAnths 3 15. 
aÿtôç 15 27 (bis); 16 20 ; 17 

JO ASSE219 7825 526 2858 

30; 31 7,20 (?); 32 6; 38   

15: 47 4: 50 11: 60 6; 
GIRCE 725; 

äpl£ 29 3; 67 20. 
äpoou 38 16. 

Bagéw 26 4. 
Baouluxdc 1 1; & 3,15. 
Baotäio 26 3. 
Bapes 45 3. 
Bla 28 15. 
Biéiw 28 11. 
Bondéo 32 7. 

Bon06c & 17-19. 
Boÿloua 5 5; 6 4; 38 2; 46 

ire 

BovAevths 5 3. 
Boôc 44 5. 

yauéw 29 11. 
ydo 38 17; 39 6; 48 2; 50 

OPAGARC 

yÉ 38 19. 
yevrdo 19 27. 
yewoyéo 26 6. 
yewoyds 1 4; 19 14,18 ; 21 5. 
yiyrouau 5 2; 10 4; 18 6; 

15 15; 32 5: 36 7; 48 6: 
54 7. 

yuyvoxæ 60 4. 
yroun 38 14 (?). 
yoduua 15 27; 25 32; 40 5. 
yoauuateds 1 1; 4 3; 14 13. 
yodpo 15 26; 16 20; 24 6; 

25 31; 82 2(?); 44 3,10 (?) 
45 3; 48 3,6: 54 8. 

yoaph 36 1. 
your 14 17; A7 19,22 ; 19 22, 

25%, 39-4° 
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700 50 35 5725 5918; 200 

moéBaror 4 1,6,10,11,15 ; 5 6, 
BIO? 

nodyoauua 24 4. 
nooËyo 5 5. 
zoo0eoula 5 14. 

  

97 

zooiotmut (?) 58 8. 
nodxemuar 14 22,27; 15 19, 

26 ; 16 12,19 ; 17 26 ; 18 3; 
22412 229810 

mods + acc. 5 17,18; 15 9; 
HON0 220 022722572510 

28 3; 38 6(?),19; 48 7. 
Too0Mxw 39 7. 
zoocxoivo 27 3. 
noooxdvmua 51 4; 57 3. 
noôtepoc 27 4. 
zootiOnur 24 3. 
mootoËro 41 5. 
nooygoela 2 1. 
OA ON AMIE MEME SRE 

nvodc 33 4,5. 
nc 48 7. 

dovrou 28 1; 38 20 ; 39 15; 
40 15; 42 9; 45 6; 51 7; 
54 4; 66 10. 

ceavtoy 58 8. 
omuetéw 15 1. 
oueoov 41 8. 
outodyoc 2 1. 
oxovt| 46 11. 

odc 50 4; 51 3; 58 11. 
oméoua 2 2. 
otoatyydc 4 2,11; 5 2; 142; 

15 2; 17 1; 19 1; 20 2; 
24 10 : 25 1; 27 5,7; 311; 
32 4; 38 verso; 40 verso ; 

58 verso ; 59 verso ; 60 verso ; 

62 7. 

otüoc 43 4. 

où 5 5; 6 4,5; 28 3,12; 32 

4,5 ; 38 3,6,10,14,20; 89 15; 

40 5,13,16; 42 9; 44, A: 

45 4; 46 15,18; 48 6; 50 

3,6: 51 5 (bis); 53 4,6,9;  



    

98     
  

572-158 6,13. "59. 3-5", 

60 3,5; 61 4; 66 2,10. 

ovyxo[ 40 14. 
oùuBros 57 2; 59 4. 
ovuporéo 4 17-19. 
ovv 32 3; 54 6. 

ovreliooo 5% 9, 
o%vodos 3 3. 
opoayis 36 4. 
opvois 12 5. 
oœwtoia 50 4; 58 12. 

Tapay 58 3,9. 
Técow 37 2. 
teléo 39 8. 
téleioc 5 10,12,19. 

téleoua 26 3. 
televtéo 73 6. 
telwyéo 10 1; 11 1; 12 1; 

1301: 
Teooagéxovtra 4 12,16. 
Téooapec 5 6,11 ; 10 3 ; 33 4,5. 
tétaptos 2 5; 25 18-20, 22; 

35 5,6,13, 25-27, 32,33,35,36, 

46-48, 62. 
Tetodumvos 5 14. 
Tetods 11 5. 
tixtæ 50 10. 
tiu 38 11 (?); 48 4. 
tluos 38 20; 40 7; 41 6; 

42 2; 4& 2; 55 2; 56 2; 

GTA 

Tic 31 15; 48 5; 54 3. 

tônos 14 11. 
tzoooûtocs 26 3; 31 18. 
toeis 5 14; 25 11; 44% 5; 46 

6,16. 
Toudxoyta 5 6; 48 5. 

toitos 10 4. 
tooülla 46 14. 
tvyyévo 5 20; 28 14; 39 6. 
Téoun 8 3.   

tôyn 3 6; 14 21; 15 di 

16 10 ; 17 25 ;, 182; 22 11; 

25 8. 

dyiairw 57 2; 60 3; 66 2. À 

dyleua 51 3. Î 

dyus 14 21; 15 18; 16 10; 

17 25 ; 18 2; 22 11. 
Po SN re 

19 19; 21 6: 25 16,18; 
382 3; 35 44,46. 

dndoyæ 6 5; 15 11; 17 10; 
TOMPENZ2ON 217 

dnéo + gén. B8F 45 26 516 

DOERZEE2 

dnéyw 26 5. 
dx6 + gén. 1 5; 14 9; 15 7; 

17 6; 19 7; 20 7; 24 2; 
27410528 12; 

dnoyodpo 25 8; 37 7. 
drouurfoxo 34 7. 
dnourmuatiouds 32 5 ; 42 5. 
drotiOnur 41 8. 

œaivw 5 21. 
œâoxw 37 8; 41 10. 
péow 38 16. 
pedyæ 39 6. 
quaarboœnia 40 11. 
pios 89 15; 40 7,16; 49 2; 

66 2. 

quÀdotopyoc 59 2. 
pdooc 5 7,14,22. 

poovtis 5 20. 
poovTioThc 8 4. 
gvâaxia 9 3; 10 2. 

pélaë 39 2. 

yaioo 8 5; 41 1; 42 2; 
43 2; 44 2; 49 2; 50 2; 
52 2; 53 2; 55 2; 56 2; 

SAMENSOERGOP2ERGINIE



où) 
  

yaxôs 11 6; 27 1. 
xäotns 66 2. 
qetodyoapor 54 9. 
x0ëc 28 13; 31 6. 

xiluor 5 8. 
qosla 48 5 ; 47 3; 48 5 ; 66 2. 

xonuatitow 5 3; 6 2; 8 1,5. 
Aoûua 45 4. 
xwotor 36 5. 

xoois 38 10. 

yiédor 44 5. 
yiads 14 11. 

CROSS OREGON RIPSE 

14 27 ; 15 25 ; 16 19; 443; 

2 

dote 25 10. 

 



TABLE DES MATIÈRES 

PRÉFACE 

Papyrus du musée gréco-romain d'Alexandrie 

Kat’ oikian apographai du dossier d’Apollonios le Stratège 

Inédits du dossier d’Apollonios le Stratège . 

ANNEXE 

CONCORDANCES 

INDEX 

 



ati un 
Il 1154 05006992 9 

      

Nou-Circulating 

M 

15 E 84th Street 
New York, NY 10028  



FONDATION ÉGYPTOLOGIQUE 

REINE ÉLISABETH 

PAPYROLOGICA BRUXELLENSIA 

Volume 1: Tony REEKMANS (Louvain), À Sixth Century Account of 

Hay (P. Iand. inv. 653). 1962. 1 vol. in-8°, 86 pp., 4 pll,, figg. 

15 1er b. 

Volume 2: Paul Buretx (Strasbourg), Les Titulatures impériales dans 

les papyrus, les ostraca et les inscriptions d'Égypte. 1964. 1 vol. 

in-8°, 131 pp. : : i : : : A0BEE. 

Volume 3: Tony REEKMANS (Louvain), La Silométrie dans les Ar- 

chives de Zénon. 1966. 1 vol. in-8°, 108 pp. . . 200 FRE. 

Volume 4: Revel A. Coes (Oxford), Reports of Proceedings in Pa- 

pyri. 1966. 1 vol. in-8°, 67 pp. . : : é Hal20Èr BE; 

Volume 5: Pierre VipaAL-NAQUET (Paris), Le Bordereau d’ensemence- 

ment dans l'Égypte ptolémaïque. 1967. 1 vol. in-8°, 48 pp. 

120 Fr.B. 

Volume 6: Paul MErTENs (Liège), Recherches de papyrologie littéraire. 

I. Concordances. 1968. 1 vol. in-80, xvi-65 pp. . . 0 Er: 

Volume 7: Jacques Scawarrz (Strasbourg), Papyri variae Alexandri- 

nae et Gissenses. 1969. 1 vol. in-8°, 100 pp. . . 250 nr 

Volume 8: Günter Porrnke (Berlin). Epimerismos. Sous presse.  


